
L’habitat coopératif
ou le logement autrement
Le logement est en crise, pas les idées ! Place aux  projets de construction fondés sur le collectif et la coopéra-
tion : coopératives d’habitants, habitats groupés, auto construction selon le système des castors. Le phéno-
mène n’est pas nouveau, mais en France, en Rhône Alpes et sur la commune, il reprend vigueur. Lire p.8 et 9 

www.vaulx-en-velin-lejournal.com

Les Vaudais sont invités à découvrir le futur Pôle d’as-
tronomie et de culture spatiale au cours d’un évène-
ment ludique et théâtral le 22 avril à 18h. Des tavaux
qui vont transformer le Planétarium en un espace de
2000 m2 avec un jardin astronomique.  Lire p.13

Hélène Geoffroy retrouve son siège de conseillère
générale, lors d’une élection marquée par l’abstention.
Abstention face à laquelle le maire, Bernard Genin,
appelle à une rencontre publique autour des valeurs
démocratiques et du projet de ville. Lire p.4 

Hélène Geoffroy réélue
conseillère générale  

Nejma Bourouaha
Aller vers l’immense

Lire p.3 

▲
Lancement des travaux
du Pôle d’astronomie
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INSTALLÉE depuis 1985 au Sud de la
commune, l’agence BBC du nom de
ses fondateurs, Boggio, Bunino et
Charpin, fait peau neuve. Si ce nom
ne vous dit rien, sachez qu’on lui doit
la conception et la réalisation du
lycée Robert-Doisneau. En 2009, le
cabinet s’installe dans ses nouveaux
locaux. Une vitrine du savoir-faire de
ces architectes qui ont remporté le
prix Fibra, le 17 février dernier, lors du
salon Eurobois à Lyon, récompense
décernée par la Fédération du bois
en Rhône-Alpes. Une reconnaissance

pour les quatre associés et les neuf
salariés de la société, retenue parmi
98 dossiers. “C’est toute une équipe qui
est associée à ce travail, lance Yan
Beretta architecte co-gérant de BBC.
Nous sommes une structure familiale. Il
n’y a pas de responsables de projets et
l’équipe est jeune. La moyenne d’âge
est de tout juste 33 ans”.
Le bâtiment de BBC mesure 448m2 et
est essentiellement composé de
bois, de verre et de béton.
L’esthétique est épurée dans une
recherche de simplicité. Orienté plein

sud, l’édifice profite au maximum des
apports solaires grâce à de grandes
baies vitrées. Du mélèze non traité a
été utilisé en façade. Les surfaces
bétonnées sont réalisées en béton
ciré pour le sol et lasuré pour les
murs. Pour un cadre de travail plus
agréable, un bassin d’eau et de la ver-
dure ont été aménagés. A l’intérieur,
l’espace reste ouvert et décloisonné.
Une réalisation zen qui vaut le coup
d’œil. R.C
Pratique : BBC, 129 rue de la
Poudrette. 
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Fabrice Bonnat 
Pouvoir parler du handicap

“LES GENS, lorsqu’ils ne nous connaissent pas, ont peur et
n’osent pas venir vers nous”, affirme Amaury. Son handicap
ne l’empêche pas de “vivre comme tout le monde”, même
si, pour cela, il a dû faire du chemin : “C’est moi qui ai fait en
sorte que les gens acceptent mon handicap et non l’inverse.
Moi je vis bien avec, j’ai la chance d’être autonome”, dit-il.
Handicapé moteur cérébral, Amaury raisonne aujour -
d’hui en termes de projets : “Je souhaite évoluer profession-
nellement. Je vais faire un stage dans la mécanique mais en
fait, je voudrais travailler dans les espaces verts”. Bien investi
dans la vie locale vaudaise, il apprécie que les gens le
reconnaissent et se sent bien entouré : “J’ai la chance d’a-
voir une famille et des amis”. Côté cœur, il assume aussi la
différence : “J’ai une petite amie, je ne souhaite pas d’en-
fants, c’est trop compliqué avec un handicap, ce n’est déjà
pas facile sans cela”. J.P

Amaury Laurent 
Faire accepter son handicap

Olivier Roland, l’entrepreneur écolo

OLIVIER Roland a commencé sa car-
rière dans la recherche et le dévelop-
pement sur le bâtiment et les travaux
publics. A 56 ans, le voici à la tête de
l’entreprise Citerre installée à la pépi-
nière Carco : “Citerre car nous sommes
citoyens de la terre”, précise cet entre-
preneur qui n’hésite pas devant le
mot “militant”. Chercheur certes, il a
cependant toujours été soucieux d’a-
voir un ancrage sur le terrain : “La
recherche, il ne faut pas en faire jusqu’à
la retraite. Il est indispensable de met-
tre en application ses investigations. Je
faisais de la recherche appliquée en
lien direct avec les chantiers”. Issu du
Conservatoire national des arts et
métiers dont il est sorti avec un
diplôme d’ingénieur en génie civil, il
a consacré sa carrière à la qualité
environnementale de l’habitat : “J’ai

travaillé pendant cinq ans pour le
bailleur ICF où je m’occupais du traite-
ment des déchets et pendant quatre
ans à l’Opac de Paris”, précise-t-il. 
Aujourd’hui, il se lance à fond dans sa
nouvelle mission : “Inciter les entrepri-
ses à faire des chantiers propres pour
réduire les nuisances ”. Cela passe par
une meilleure gestion des déchets :
“Les déchets, personne n’y pense. La loi
Grenelle 2 de l’environnement a permis
de prendre un certain nombre de
mesures. La première stipule qu’en
2012, les entreprises devront en trier
75 % sous peine d’amende”. Selon lui,
une grande partie des déchets est
réutilisable : “Il faut faire preuve d’ima-
gination”, lance-t-il et de citer l’exem-
ple de la tour 220 de la Duchère :
“Lors de sa destruction, pour la pre-
mière fois, l’Opac du Rhône a réutilisé

une partie du remblai qui a servi à faire
du béton pour la reconstruction”.
C’est peu dire que l’avenir de la pla-
nète le préoccupe : “L’Institut français
de recherche pour l’exploitation de la
mer (Ifremer) a répertorié 290 milliards
de fragments plastiques en
Méditerranée. Le plancton l’ingurgite
et le plastique est rentré dans la chaîne
alimentaire. En 2008, un chercheur
américain a décelé dans le Pacifique
30 % de plastique dans les pattes des
crabes. Les dauphins meurent étouffés.
Si en France, en 1962, on utilisait 12 %
de plastique, aujourd’hui la consom-
mation s’élève à 67 %”, s’insurge-t-il.
Ce constat alarmant ne fait que ren-
forcer sa motivation et il espère bien
“pouvoir embaucher d’ici à deux ans”,
de préférence des Vaudais : “Il faut
considérer le quartier où se situe la

pépinière, cela me plaît qu’elle soit
ouverte sur la ville et je souhaite don-
ner la priorité aux habitants”.

Jeanne Paillard

Contact : Olivier Roland. 
Tél. 04 37 45 39 88 ou 06 19 26 04 83.
contact@citerre.fr
http://www.citerre.fr

BBC, des architectes primés pour leur savoir-faire
BBC a reçu une distinction pour la réalisation de son nouveau cabinet, un édifice
design et zen, réalisé en béton, verre et bois. En route pour un tour du propriétaire. 

Après trente ans d’expérience en recherche appliquée, Olivier Roland est devenu
indépendant et le voici à la tête de Citerre, pour “faire des chantiers propres”.

EN PARTICIPANT au rendez-vous Cause café de l’espace
Frachon, Fabrice a pris ses marques pour la première fois
dans la vie associative vaudaise. Le jeune homme, handi-
capé moteur cérébral, est arrivé depuis peu au foyer
Malval qui héberge des adultes handicapés. Et veut
connaître ce qui se passe à Vaulx. “J’ai envie de participer à
des soirées, j’aime aussi beaucoup la musique”, confie-t-il.
Fabrice espère “pouvoir s’intégrer rapidement dans la vie
locale afin de se sortir de ce sentiment d’enfermement lié au
fait que nous, handicapés, soyons toujours ensemble”. Il
aspire à un autre regard des gens sur lui : “Je suis prêt à en
parler. C’est important de pouvoir parler librement de son
handicap”. Il estime que “c’est même nécessaire pour que les
gens aillent plus facilement vers les personnes qui en sont
atteintes”. Un chemin qu’il souhaite parcourir dans cette
ville qui est désormais la sienne. J.P

VAULX-EN-VELIN 1 rue Titta-Co�sL'OXYGENE DU DIMANCHE MATIN
PONT DE CUSSET
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LE VÉLO a toujours été son dada. Plus
qu’un simple sport, une véritable
passion pour Pierre Burlot. Il vient
même de devenir éducateur sportif
et entraîneur pour le Team Vulco du
Vélo club de Vaulx-en-Velin (VCVV).
Un pas de géant pour ce jeune
homme de seulement 23 ans.
Tout commence simplement, en
Isère où il accompagne son père
amateur de bicyclette. Précoce,
Pierre n’a que six ans. “C’était un vrai
plaisir de partir en balade à deux-
roues, se remémore-t-il. Ce n’est qu’a-
dolescent, à l’âge de treize ans que je
me suis lancé dans la compétition”. 
Bien encadré, il enchaîne les courses.
Et désire intégrer une section sport
étude cyclisme, ce sera celle du lycée
Robert-Doisneau de Vaulx-en-Velin,
une des rares de la région. Le bac en
poche, le jeune cycliste intègre la fac
de sports de Saint-Étienne.
Parallèlement, Pierre rejoint le pôle
espoir de la Fédération française de
cyclisme et intègre les rangs du
VCVV. Et commence à briller, rempor-
tant notamment le championnat
Rhône-Alpes par équipe en contre-

la-montre en 2009. Avec une licence
en sciences et techniques des activi-

tés physiques et sportives (Staps)
obtenue en juin dernier, le coureur
est donc devenu entraîneur dans son
club d’adoption. Une façon d’allier
passion et travail au quotidien.
Il encadre aujourd’hui les membres
de l’équipe de haut niveau et les jeu-
nes du club. “Le cyclisme est un sport
où il faut se montrer rusé, poursuit l’é-
ducateur. Le but est de rester efficace
en sachant s’économiser et trouver la
belle échappée”. Le VCVV, reste un
grand club formateur. Formation un
maître mot pour Pierre Burlot qui en
a fait son crédo. Mais la petite reine
reste une maîtresse exigeante qui
demande beaucoup de sacrifices. La
recette pour garder un bon niveau :
pas de sorties et un régime alimen-
taire strict.
Aujourd’hui il peut tirer un satisfai-
sant bilan. Lors de la dernière course
à Villefranche, le 5 mars, les membres
de son équipe ont passé la ligne d’ar-
rivée dans le peloton de tête.
D’autres résultats viendront, mais
entraîner reste un travail de longue
haleine.

R.C

DU HAUT du troisième étage d’un
bâtiment chemin de la Ferme, elle
met des couleurs pour rompre avec
la grisaille et l’uniformité des murs.
Nejma Bourouaha, jeune artiste vau-
daise de Cité Création, âgée de 25
ans, participe à la grande fresque qui
se dessine sur les pignons de la cité.
Toujours attirée par l’art en général et
le dessin en particulier, Nejma s’est
lancée tôt. Dès le collège, elle use ses
crayons au gré de son imagination.
A partir du lycée elle passera à une
étape supérieure en se professionna-
lisant. “J’ai toujours aimé dessiner, sou-
ligne l’artiste. J’ai pris des cours pour
perfectionner ma technique et pouvoir
intégrer l’école de dessin Emile-Cohl”.
Chose faite en 2003, une fois son bac
en poche. La future peintre explore
alors toutes les techniques. “Quand
on croit tout savoir, on découvre qu’en
approfondissant les choses, le dessin
est plus qu’un simple loisir, poursuit-
elle. A 17 ans, j’ai découvert d’autres
horizons.  J’étais très contente, mais il y
avait un niveau d’exigence très relevé
et les journées étaient parfois longues.
A force de travail, on obtient de bons

résultats, c’est ce qui conduit à devenir
meilleur”, assure Nejma. Son cursus
dure quatre ans. 
En 2007, l’artiste décroche son
diplôme de dessinateur concepteur.
Fraîchement sortie de son école, elle
enseigne le dessin dans des galeries
lyonnaises puis se tourne vers l’édi-
tion. Nejma a participé à l’illustration
de deux albums jeunesse dont Le
journal secret du Petit Poucet. Dès
2008, tout juste âgée de 23 ans, elle
intègre Cité Création, la fameuse
coopérative d’artistes basée à Oullins
et connue pour ses fresques murales
dans l’agglomération lyonnaise,
comme dans de nombreux pays. Un
changement pour la jeune femme
qui passe des ateliers aux échafauda-
ges, du petit à l’immense. “Une autre
approche, pointe la peintre. Je suis
passée de l’illustration derrière un
bureau aux compositions en grandes
dimensions. C’est libérateur. On tra-
vaille en équipe. Les anciens nous
épaulent et les techniques sont diffé-
rentes de celles apprises à l’école”,
confirme-t-elle. Ainsi, notre artiste
débute par une petite réalisation

dans une école. Elle participera
ensuite au rafraîchissement du mur
des TCL, avenue Lacassagne.
Rapidement Nejma rejoint les équi-
pes de Cité Création sur l’immense
fresque de Shanghai : plus de 5000
mètres carrés de murs peints. Elle a
également participé à un projet à
Moscou. Aujourd’hui intégrée dans
une équipe de huit artistes, elle parti-
cipe à la fresque des Noirettes. Un
“tableau” de plus de 1000 mètres car-
rés. “Pour le moment, l’une des meilleu-
res réalisations sur le plan humain,
reconnaît la peintre muraliste. Il y a
une bonne cohésion de groupe. Les
riverains nous interpellent. Certains nous
complimentent même. Notamment
sur le premier côté avec les habitants
du quartier”. Et le vertige ? “C’est le plus
haut mur que j’ai eu l’occasion de pein-
dre mais je ne me suis pas posé la ques-
tion. Cela ne doit pas être un obstacle”,
explique-t-elle. Qui se dit plutôt à l’aise,
“même à plusieurs mètres d’altitude”.
D’ailleurs la seconde phase de l’aven-
ture est en cours.  L’énergie et le soleil
ont été les thèmes retenus.  

Rochdi Chaabnia

3

Pierre Burlot, transmettre l’amour de la petite reine
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QUI l’eut cru : à 37 ans, Franck est arrivé 3e au champion-
nat du monde de sanda (art martial chinois) à Antalya en
Turquie. Sélectionné en équipe de France, Franck a été
unanimement salué pour son style et sa prestation. C’est
en 1991 que le combattant découvre les arts martiaux. Il
s’avère alors très  doué et progresse rapidement. Il a été
champion de France en 1996, 1999, 2001 et 2005 ainsi
que vice champion d’Europe en 2005 et dans la catégorie
combat complet en 2003. “J’ai décidé de rendre les armes et
d’arrêter le combat, déclarait-il. Je suis heureux d’être arrivé
à ce niveau de compétition. Je dédie cette victoire à mon
école, l’association Siu lam gar kung fu Vaulx-en-Velin et à
mon entraîneur Hakim Bouamrane”. Il y a de quoi être fier,
il s’agit d’une première en France. Aujourd’hui, les com-
bats vont manquer à ce champion lancé dans un nou-
veau challenge, l’entreprenariat. R.C

Franck Samuth
Champion dans l’âme

Bernard Rieubet, premier directeur 
de la MJC : une vie pour l’animation

C’EST PARCE qu’elle en avait besoin et que le service
n’existait pas, que Florence Ronger a créé Privilian’ce en
2008. Installée à Montagny, elle vient de rejoindre l’asso-
ciation Vaulx-en-Velin entreprises. Que propose-t-elle ?
“Les mêmes avantages qu’un comité d’entreprise (CE), mais
pour des petites sociétés”, explique Florence Ronger. Ces
dispositifs ne sont en effet obligatoires qu’à partir de 50
salariés. L’objectif étant de fidéliser et valoriser ses
employés sans passer par la case augmentation de
salaire. Jusqu’à présent, elle a séduit 400 partenaires qui
proposent diverses réductions : flash-ball, accrobranche,
cinéma, voyages ou spectacles... Car dans son projet, elle
n’a retenu que le côté activités sociales et culturelles des
CE et pas l’aspect représentation du personnel. A noter
qu’en un mois, et notamment grâce à VVE, elle a déjà
noué de nombreux contacts et séduit un premier client. 

Florence Ronger Au service
des petites entreprises

Artiste plutôt discrète, Nejma participe à l’un des projets phare du Mas du Taureau,
la grande fresque des Noirettes. De la prestigieuse école de dessin Emile-Cohl aux
œuvres murales, il n’y a que quelques étages à monter. Portrait d’une jeune artiste.

Arrivé au Team Vulco du VCVV en 2008, Pierre Burlot vient de faire ses premiers d’en-
traîneur dans la structure qui l’a vu s’épanouir. “JE SUIS un vrai Vaudais !” Il a quitté la commune il y a 35 ans, mais les souvenirs

de Bernard Rieubet fourmillent. Si ses parents habitent toujours en face du
cimetière de l’Egalité, il a été un des pionniers de l’aventure de la Maison des
jeunes, dont sa descendante, la MJC, fête ses cinquante ans cette année et
notamment le 18 juin. “J’ai fait toute ma scolarité à Vaulx”, se souvient-il. Alors,
dès que la cloche de l’école retentit, il enfourche son vélo pour arpenter les
champs où les immeubles de la ZUP n’ont pas encore remplacé les plans de car-
don. Puis, c’est du local de la maison des jeunes, proche de l’ancienne mairie au
Village, qu’il devient un pilier. Un choix fondateur, un semis qui germera tout au
long de sa vie. “En adhérant j’ai pu aller au ski ou découvrir la voile à Miribel”, pour-
suit Bernard Rieubet. Qui s’investit rapidement dans les activités et entre au
conseil d’administration. Et n’hésite pas à quitter son poste d’électricien à la Tase
pour devenir directeur de la maison des jeunes qui vient d’être construite rue
Lamartine. “Nous avons lancé le labo photo, accueilli des spectacles et des soirées

dansantes. On était de sacrés fêtards”,
sourit-il. Nous sommes en 1973. Le
virus de l’animation est si coriace que
deux ans plus tard, Bernard quitte
Vaulx pour décrocher les diplômes
nécessaires à sa carrière. Nommé
responsable d’animation dans un
village vacances à La Plagne, il gravit
les échelons et dirige pendant 25 ans
une telle structure en Auvergne où il
réside toujours. C’est d’ailleurs au
pied des volcans qu’il a sorti de ses
cartons la photo prise en 1971, et à
l’origine de l’appel lancé dans le
cadre de l’anniversaire de la MJC.
“Nous étions insouciants à l’époque”,
conclut-il un brin nostalgique. S.L

Nejma Bourouaha, vers l’immense



A L'ANNONCE des résultats au second
tour des élections cantonales,
Bernard Genin, maire de Vaulx-en-
Velin, a tenu à féliciter Hélène
Geoffroy, la candidate PS, qui a
recueilli 4074 voix soit 70,33 % des
votes. Le candidat FN, Antoine Pinos,
qui n’a pourtant pas fait campagne,
dispose de 1719 voix (29,67 %), soit
603 voix de plus qu'au premier tour.
“Le rassemblement des forces poli-
tiques de gauche et démocrates a per-
mis de battre le FN”, commentait le
maire. Hélène Geoffroy a remercié les
électeurs qui lui ont accordé leur

confiance mais ajoutait-elle, “nous
portons tous une immense responsabi-
lité : faire reculer le Front national dans
notre ville et dans notre pays”. 
Arrivée en tête du premier tour le 20
mars avec 29,66 % des voix, Hélène
Geoffroy avait devancé le candidat du
Front national qui réalisait 21 % des
suffrages. Le candidat du Front de
gauche, Nacer Denfir, est arrivé troi-
sième avec 20,25 % soit 44 voix de
moins que le FN et était ainsi écarté
du second tour. Loin derrière, le can-
didat divers gauche Philippe Zittoun
a réalisé 11,28 % des voix (597) et

Céline Galaudier, d’Europe écologie-
Les Verts est à 6,55 % (347 voix).
L'ensemble des partis de gauche (PS,
Front de gauche, EEV et DVG) totali-
sant 67,74 %. Quant à la droite, elle
s'écroule. L'UMP Philippe Moine n'a
pas atteint 7 % (370 voix) et Christine
Bertin pour le Modem a dû se conten-
ter de 4,2 % (223 voix).
La Gauche conserve donc le canton
de Vaulx-en-Velin, mais le résultat
n’est pas réjouissant : “Avec près de
30 % des voix au second tour, le FN
réalise un score encore bien trop élevé
dans notre commune, poursuivait

Bernard Genin qui avait appelé à
voter pour Hélène Geoffroy au
second tour. Le combat contre ses thè-
ses de rejet et de racisme n'est pas ter-
miné et nous devons poursuivre le ras-
semblement. Nous devons redonner
espoir à nos électeurs dans un vote vrai-
ment à gauche”. Et de dénoncer “la
position honteuse de Sarkozy et de
l'UMP, de même que celle du candidat
vaudais de l'UMP” qui, en demandant
à leurs électeurs de s'abstenir et de ne
pas entrer dans le front républicain,
“ont pris une décision lourde de consé-
quences”. L'abstention est restée

inquiétante, même si elle a marqué
un pas : il y a eu un peu plus de 31 %
de votants au second tour contre
27,5 % au premier tour. Encore plus
qu’en 2004 où les Vaudais étaient
51,59 % à s'être déplacés pour voter.
“En tant que maire de Vaulx-en-Velin,
j'en appelle aux forces politiques de
gauche, ainsi qu'aux Vaudaises et aux
Vaudais pour se rassembler autour de
notre projet de ville”. Et Bernard Genin
d'annoncer la tenue prochaine d'une
réunion publique sur les valeurs
démocratiques et le projet de ville.

E.G

1 - Hôtel de Ville 858 265 4 261 10 18 3 75 93 44 18 261
2 - Mairie annexe Sud 1059 311 5 306 36 26 29 71 45 79 20 306
3 - Mistral 1206 398 4 394 45 24 16 119 74 91 25 394
4 - Wallon 965 248 4 244 15 20 2 91 39 50 27 244
5 - Curie 975 205 27 178 17 23 5 35 30 46 22 178
6 - Vilar 1419 318 11 307 6 4 5 156 64 31 41 307
7 - Courcelles 1486 350 2 348 18 16 12 113 68 65 56 348
8 - Gagarine 1322 302 3 299 16 13 4 132 52 31 51 299
9 - Lorca 1452 286 5 281 6 11 1 101 92 32 38 281
10 - Makarenko 843 243 2 241 10 19 1 70 81 26 34 241
11 - Neruda 1110 262 3 259 14 16 5 93 59 39 33 259
12 - A.France 896 340 5 335 29 20 17 66 64 103 36 335
13 - Franklin 1246 410 6 404 18 35 34 87 66 125 39 404
14 - King 1209 272 3 269 10 12 7 97 52 53 38 269
15 - Langevin 1458 508 10 498 58 38 54 114 60 117 57 498
16 - Cachin 1113 335 6 329 24 18 22 71 67 93 34 329
17 - Mistral 1056 347 5 342 38 34 6 79 66 91 28 342
TOTAUX 19673 5400 106 5294 370 347 223 1570 1072 1116 597 5295
EN POURCENTAGE 100% 27,45% 0,54% 26,91% 6,99% 6,55% 4,21% 29,66% 20,25% 21,08% 11,28% 100%
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Comparatif 1er tour des
élections cantonales 2004.
Inscrits : 15328. Votants :
7907 (51,59%). Exprimés :
7650. Clamaron (UMP) :
1175 (15,36%). L’Huillier
(FN) : 1459 (19,07%).
Geoffroy (PS) : 2252
(29,44%). Bouguerra
(Modem) : 324 (4,24%). 
Guyon (LO) : 297 (3,88%).
Katz (SE) : 69 (0,90%).
Hochard (IC-PC) : 1107
(14,47%). Aggoun (DVG) :
741 (9,69%). Brière (Verts) :
181 (2,37%). Sauze (SE) : 46
(0,6%).

Comparatif 2nd tour des
élections cantonales 2004.
Inscrits : 15328. Votants :
8454 (55,15%). Exprimés :
7924. Clamaron (UMP) :
1175 (15,36%). L’Huillier
(FN) : 2287 (28,86%).
Geoffroy (PS) : 5637
(71,14%).

Alors que ces élections cantonales
ont été notamment marquées par
une très forte abstention, c’est aux
jeunes des quartiers populaires ayant
voté aux présidentielles de 2007 que
Camille Hamidi s’est intéressée.
Maître de conférence à l’université
Lumière-Lyon II, elle a étudié le rap-
port au politique d’habitants du Mas
du Taureau et de la Grappinière.
“Dans une première étape je me suis
concentrée sur des jeunes d’origine
étrangère”, explique-t-elle. Trois pro-
fils se sont dessinés. Ceux dont la
situation sociale est la plus dégradée
entretiennent un lien affectif très fort
avec leur quartier. “Il sont presque fiers
de son image négative, tout en étant
persuadés que pauvreté égale immi-
gré”, note Camille Hamidi. Viennent
ensuite ceux ayant une image néga-
tive de leur environnement. “Ils sont
un peu plus favorisés, et ont au moins
le bac”, détaille-t-elle. Ce groupe affi-
che un discours très critique sur les
jeunes et le quartier qu’ils cherchent
d’ailleurs à quitter. Enfin, l’on trouve
des personnes à la réussite scolaire et
sociale, attachés à leur quartier, cer-
tes, mais de façon plus distanciée. “Ils
l’associent à leur enfance et leur jeu-
nesse. Ils ont également une analyse
plus poussée de la société, où les élé-

ments sociaux et idéologiques entrent
en jeu, notamment pour évaluer les dif-
férents discours des candidats”, cons-
tate la chercheuse. 
Alors comment ces trois groupes
ont-ils voté aux présidentielles il y a
quatre ans ? “Tous pour des représen-
tants de la gauche, mais pas pour les
mêmes raisons”, poursuit-elle. Pour le
premier profil, le rapport au politique
est le plus lointain : on y fait peu la
différence entre droite et gauche. Ils
se prononcent en fonction de leur
expérience personnelle. Ainsi se
sont-ils déplacés pour répondre à
Nicolas Sarkozy qui avait placé l’im-
migration au cœur de son discours.
“C’est un vote impulsif où l’on s’exprime
si l’on est concerné”, assure Camille
Hamidi. Les suivants cherchent à s’en
distinguer. “Très critiques envers eux, ils
estiment qu’ils sont responsables de ce
qui leur arrive puisqu’ils ne respectent
pas les règles. Ils se rapprocheraient là
d’un discours sarkoziste mais ayant
toujours voté à gauche, ils ont conti-
nué. C’est très ambigu”, confirme l’uni-
versitaire. Enfin la dernière catégorie
s’est prononcée sans uniquement
prendre en compte leurs origines –
dans tous les sens du terme.
Témoignant là d’un rapport beau-
coup plus proche au politique. S.L

Enquête sur le vote des 18-35 ans
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Hélène Geoffroy retrouve son siège de conseillère générale, lors d’une élection mar-
quée par l’abstention. Abstention face à laquelle le maire, Bernard Genin, appelle à
une rencontre publique autour des valeurs démocratiques et du projet de ville.

Hélène Geoffroy réélue
conseillère générale

ELECTIONS
év

én
em

en
ts

1 - Hôtel de Ville 858 286 28 258 197 61 258
2 - Mairie annexe Sud 1059 352 28 324 204 120 324
3 - Mistral 1206 459 25 434 281 153 434
4 - Wallon 965 280 17 263 198 65 263
5 - Curie 975 265 11 254 153 101 254
6 - Vilar 1419 370 12 358 317 41 358
7 - Courcelles 1486 392 16 376 281 95 376
8 - Gagarine 1322 355 7 348 303 45 348
9 - Lorca 1452 340 11 329 275 54 329
10 - Makarenko 843 258 17 241 195 46 241
11 - Neruda 1110 311 22 289 229 60 289
12 - A.France 896 346 30 316 176 140 316
13 - Franklin 1246 458 13 445 268 177 445
14 - King 1209 332 13 319 233 86 319
15 - Langevin 1458 542 32 510 329 181 510
16 - Cachin 1113 380 23 357 214 143 357
17 - Mistral 1056 398 26 372 221 151 372
TOTAUX 19673 6124 331 5793 4074 1719 5793
EN POURCENTAGE 100% 31,13% 1,68% 29,45% 70,33% 29,67% 100%
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ETAIT-CE l’amertume de la défaite ?
Toujours est-il que le conseiller muni-
cipal du groupe Réussir ensemble
Vaulx-en-Velin (Revv), Philippe
Moine, candidat malheureux aux
élections cantonales, a lancé des
accusations à la limite de la diffama-
tion au sujet de l’attribution des mar-
chés pour les travaux du futur Pôle
d’astronomie et de culture spatiale.
“Comment les marchés ont-ils été attri-
bués ?”, questionnait l’élu. Et de pren-
dre comme exemple le lot concer-
nant le gros œuvre : “La société rete-
nue a été liquidée en août 2010. Le
nouveau candidat est spécialisé en
maisons individuelles”, poursuivait-il,
mal informé mais accusateur envers
la Ville et l’entreprise vaudaise qui a
été retenue : “Il est impossible que la

commission d’appel d’offres ait pu vali-
der les critères de classement, notam-
ment la valeur technique, en attri-
buant le marché à une société nouvel-
lement créée, avec un capital de 13 500
euros et qui propose de financer 100
000 euros de travaux pour le FC Vaulx
deux mois avant l’attribution d’un
marché où elle est candidate”. Et
Philippe Moine de conclure : “Il y a là
au mieux un manque de sérieux de la
mairie, au pire un faisceau d’avantages
et une présomption de favoritisme.
Voter ce rapport serait faire preuve de
complicité”.
Des accusations sans fondement : la
dite entreprise a effectivement été
rachetée par un entrepreneur
Vaudais qui en est devenu l’action-
naire majoritaire. Elle est bel et bien

une entreprise générale de bâtiment
et dispose d’un capital de 30 000
euros. Son propriétaire avait aussi
offert de financer des tribunes pour
que les spectateurs du FC Vaulx puis-
sent supporter leur club en coupe de
France. Mais ces tribunes avaient été
refusées par la Fédération française
de football.
Autant de propos qui ont immédia-
tement fait réagir le maire, Bernard
Genin, qui rappelait que le finance-
ment de cet équipement de 12,5
millions d’euros – “dont le montant n’a
pas changé depuis la présentation du
projet” –, était inscrit dans le cadre de
l’Anru (Agence nationale pour la
rénovation urbaine). Le maire jugeait
l’intervention de Philippe Moine “très
limite” : “Vous parlez de favoritisme,

d’illégalité et nommez une entre-
prise… Je vous rappelle que tous les
groupes du conseil municipal, dont le
votre, sont représentés dans les com-
missions d’appel d’offres. La commis-
sion d’appel d’offres a fait son travail et
posé les questions nécessaires au sujet
de toutes les entreprises”, concluait
Bernard Genin. 
Un autre dossier a créé le débat au
sein de l’assemblée municipale : celui
du financement par l’Etat du Contrat
urbain de cohésion sociale (Cucs).

Reconduits en 2011, les Cucs perdent
cependant 16 % de crédits. Une
baisse répercutée à Vaulx : “Notre ville
subit une baisse identique à d’autres
qui ne connaissent pas les mêmes diffi-
cultés. Le système de péréquation pro-
pre à la politique de la ville est nié, l’Etat
ne prend même pas en compte les
caractéristiques socio-démogra-
phiques de Vaulx-en-Velin”. Les asso-
ciations de la Ville devraient donc
perdre 150 000 euros en 2011.

E.G

LA VILLE s’engage et lutte. S’engage
vers le dialogue et la reconnaissance
de l’histoire. Ainsi une cérémonie en
présence du maire, Bernard Genin,
des élus et des associations d’anciens
combattants était organisée pour le
souvenir du 19 mars 1962, date du
cessez-le-feu de la guerre d’Algérie
qui n’est toujours pas officiellement
reconnue. Un moment symbolique à
l’heure où “le gouvernement continue
à nier cette date et se réapproprie les
idéaux de l’extrême droite”, pointait le
premier magistrat lors de son dis-
cours. D’ailleurs, une rencontre sym-

bolique a eu lieu mardi 22 mars au
lycée Doisneau, entre un ancien
appelé français et deux anciens com-
battants algériens de l’Armée de libé-
ration nationale (ALN). Trois suppo-
sés ennemis d’hier, aujourd’hui amis,
venus témoigner des atrocités de la
guerre et des horreurs vécues dans
les deux camps. Un véritable cours
d’histoire et d’humanité pour une
classe de terminale.
Vaulx-en-Velin persiste et grave son
engagement en célébrant la journée
internationale contre le racisme. Un
dépôt d’œillets blancs a eu lieu place

de la Nation, lundi 21 mars. Au lende-
main du scrutin des cantonales qui a
vu la percée du Front national et une
abstention massive. Un symbole fort
a été envoyé, en rappelant une des
valeurs clefs de la ville : le vivre
ensemble. Sur le territoire, on
compte plus de soixante nationalités
qui cohabitent autour de valeurs
républicaines : liberté, égalité, frater-
nité et solidarité, comme on peut si
bien le lire sur fronton de l’Hôtel de
Ville.

R.C

Deux commémorations pour un engagement fortSOUVENIR

BERNARD GENIN, maire de Vaulx-en-
Velin, René Balme, maire de Grigny,
Michèle Picard, maire de Vénissieux
et Serge Tarassioux, maire de Pierre-
Bénite, soutenus par le maire de
Givors, Martial Passi, ont choisi de
dire non aux expulsions locatives, en
signant à nouveau des arrêtés anti
expulsions. “La loi sur le droit au loge-
ment opposable (loi Dalo), interdit de
mettre les gens à la rue sans proposi-
tion de relogement, s’insurge Bernard
Genin. Cette loi n’est toujours pas
appliquée. Il est donc de notre devoir
de réagir face à un Etat qui se désen-
gage de l’accompagnement social, de
la prévention des expulsions et de tou-
tes les situations de mal logement”.
Partout en France, le nombre d’ex-
pulsions augmente. “Rien d’étonnant,
poursuit le maire de Vaulx-en-Velin,

quand la crise accable les familles,
quand les loyers et les charges pèsent
de plus en plus dans le budget familial”.
Un avis repris par Michèle Picard,
maire de Vénissieux : “Un quart des
salariés vit avec moins de 700 euros
par mois. Nous sommes les porte-voix
des habitants confrontés à la pauvreté
qui se banalise et se généralise”. Face à
ces situations indignes, “nous lançons
un double appel, réagit Bernard Genin :
à la résistance et à la dignité.”
Munis de leurs arrêtés anti expul-
sions, les maires se sont rendus en
préfecture pour les déposer. Le repré-
sentant de l’Etat a informé les élus du
caractère illégal de ces arrêtés.
Déférés par le préfet devant le tribu-
nal administratif, les édiles sont
convoqués le 7 avril. Une fois encore,
ces maires sont prêts à aller jusqu’au

bout de leur démarche. “Cette année,
nous aurons certainement à faire face
à encore plus d’expulsions du fait de la
flambée des prix de l’énergie, qui alour-
dit les charges, et de la hausse des
loyers, annonce Bernard Genin. Nous
avons des propositions à faire. Il faut
lancer d’urgence une véritable poli-
tique du logement social, abroger la loi
Boutin, machine à expulser, abroger les
mesures de marchandisation du loge-
ment social, revaloriser les aides au
logement, et surtout arrêter les expul-
sions ! Cela passe par la construction
d’un véritable service public du loge-
ment”. E.G

Pratique : le maire appelle à un ras-
semblement le 7 avril à 9h30 devant
le tribunal administratif (84 rue
Duguesclin, Lyon 3e).

5

“Non aux expulsions !” Voilà le message que le maire Bernard Genin et ses homologues de Grigny, Vénissieux et
Pierre-Bénite ont adressé à l’Etat en signant ensemble des arrêtés contre les expulsions locatives. Convoqués au
tribunal administratif le 7 avril, ils appellent à un rassemblement.

LOGEMENT

L’engagement du maire contre les expulsions locatives

Vaulx-en-Velinjournal-6 avril  2011 - N°28

Les débats du conseil municipalVIE CITOYENNE Désengagement de l’Etat dans le Contrat urbain de
cohésion sociale et polémique autour du Pôle d’astro-
nomie et de culture spatiale ont fait débat au sein du
Conseil municipal, le 30 mars

Le maire Bernard Genin a défendu son arrêté anti expulsions aux côtés 
de ses homologues de Grigny, Vénissieux et Pierre-Bénite.

lire la suite sur www.vaulx-en-velin-lejournal.com



LE PREMIER sourire que les musiciens
rencontrent c’est le sien. Martine
Bresson est responsable de l’accueil
des artistes depuis 24 ans. “Au départ,
c’était une petite manifestation qui
durait trois jours, pointe-t-elle. Nous
sommes passés à huit jours de festivi-
tés”. Des musiciens qui défilent au fil

des ans, c’est ça A Vaulx jazz. Abe
Lincoln, Jim Black, Roy Gaines, Ron
Carter… Les pointures ont toutes fait
un crochet par le centre culturel
Charlie-Chaplin. “La chose la plus
importante est qu’ils puissent se sentir
chez eux, insiste-t-elle. Ils sont sans
cesse en tournée. Pour cela, on est sou-

mis à différentes contraintes. Il faut
faire face à de nombreuses formalités
administratives et répondre à certaines
demandes”. Certes, les artistes de jazz
ne font pas la une de la presse people
mais ont-ils des exigences de diva ?
Apparemment non ! Quelques
deman des concernent les régimes
alimentaires : nombreux sont végéta-
riens. D’autres réclament parfois une
bouteille dans les loges. “J’ai été tou-
chée par des musiciens très talentueux
qui étaient des gens d’une gentillesse
et d’une simplicité remarquable, se
remémore l’hôte derrière les rideaux.
Notamment Ron Freeman, qui était
d’une amabilité phénoménale. Beau -
coup m’ont marquée comme Jim Black
ou Archie Shepp. Ce festival est un peu
comme une famille où l’on se côtoie
tous”. Du coup, assurer l’accueil des
artistes serait un travail de nounou ?
Loin de là ! La fonction nécessite de
l’organisation. Un casse-tête où la
moindre erreur risque de “planter”
toute la logistique. Une griffe et un
petit mot scellent le passage des
jazzmen dans le livre d’or du centre
culturel. R.C
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3854 entrées, 8 soirées, 19 concerts et une myriade d’artistes au centre culturel Charlie-Chaplin. La 24e édition
du festival A Vaulx Jazz a tenu toutes ses promesses. Derrière la magie des  concerts, on trouve des gens qui œu-
vrent en coulisses. Petit panorama  non-exhaustif de ce qui peut se passer derrière les rideaux. 

FESTIVAL

Le jazz entendu en coulisses
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C’EST L’HISTOIRE de deux frères et
d’un ami de longue date. Ainsi s’est
créé le groupe Nickel Pressing. Basé à
Lyon, le trio composé de Yann
Sandeau, Pierrick et Gaël Monnereau,
a écumé de nombreuses scènes de
l’agglomération avant de remporter
le tremplin des musiques actuelles
des groupes du Grand-Lyon, orga-
nisé à la MJC de Vaulx. Ainsi, le
combo a décroché son sésame pour
la première partie de la soirée rock du
festival A Vaulx Jazz. L’histoire du
groupe est simple. Formé en 2007, il
se tourne vers une pop dynamique,
débridée même. Sa recette : un vio-
lon, une basse et une batterie, le tout
nappé de machines et de voix. 
Quelle première partie, avec en plat
de résistance les Chap et James
Chance. “C’est quelque chose d’é-
norme pour nous, lancent les trois
membres à la fin de leur prestation.
On s’inscrit dans la même lignée musi-
cale. Le groupe nous avait pris sous son

aile. En plus, c’est un pur bonheur de
jouer avec eux. Nous les connaissions
et depuis un an nous avons sorti un EP
sur le même label londonien Loaf
recordings”. 
Les musiciens sont décoiffés et un
peu en sueur mais vite, les Chap vont
jouer. D’ailleurs pour en profiter, les
Nickel Pressing n’ont pas fait de rap-

pel. La magie d’une rencontre musi-
cale et un tremplin qui mènent sur la
scène d’un festival à la réputation
régionale, c’est un peu fou. Une véri-
table reconnaissance pour la bande.

R.C
Pour découvrir la folle musique du
groupe http://www.myspace.com/
nickelpressing

Dans les mêmes gammes que son groupe favori

24 années au service du jazz

Permanences de la Fédévo
HIP-HOP

C’EST OFFICIEL, depuis le début du mois de mars, la Fédération vaudaise de hip-
hop et des cultures urbaines ou Fedevo, possède ses locaux. Elle s’est installée
bureau 103 à l’espace Carco. Des permanences se tiennent du lundi au vendredi
de 10h à 12h et de 15h à 17h. La toute jeune association oriente les jeunes à par-
tir de 16 ans vers la danse, le rap, le chant ou les arts graphiques et de nombreu-
ses choses. A terme, son objectif est la valorisation des divers projets via la créa-
tion d’événements sur la ville et ailleurs. 
Pratique : Fedevo, à l’espace Carco, 20 rue Robert-Desnos. Tél : 06 63 90 29 32.
www.fvhhcu.com

Du côté de la technique

QUAND on est technicien au festival de jazz, on en voit de toutes les couleurs et
on en prend plein les oreilles. Sons, lumières, changements de plateaux… La
gamme des tâches est large. L’équipe comprend huit personnes qui sont en
coulisses avec les artistes pendant la durée des réjouissances. 
Pas le temps de chômer. Il faut sans cesse être sur le qui-vive. Il y a toujours à
faire. C’est ça le métier. La journée commence vers midi et fini très tard, vers
deux heures du matin, bien après les dernières notes, le temps de tout ranger. 
“Pour le festival de jazz, nous doublons les effectifs, précise Gérard Teylhol, direc-
teur technique depuis 24 années. Pour la manifestation, nous avons des deman-
des très précises des artistes. Nous louons donc des instruments, qui sont parfois très
délicats à trouver, comme des vibratos ou des pianos prestigieux. La technique gère
cela, ainsi que la sono. Le temps des concerts nous utilisons des consoles assez pous-
sées et une douzaine de projecteurs. Il faut en moyenne quatre jours avant le festi-
val pour être opérationnel”.
Certains musiciens sont parfois très pointilleux sur les balances. Mais l’équipe
technique carbure à l’humain et sait s’adapter. Et avec les progrès technolo-
giques, le travail devient un peu moins fastidieux. Le matériel lumineux est
devenu plus léger et les consoles de sons pré réglables. Toutefois le jazz reste
une course contre la montre et savoir respecter les délais est impératif. Mais ça
fait 24 ans que les choses se passent bien ! R.C

Petit tour dans l’intimité de Chaplin
QUAND on pense au festival de jazz, on évoque musiciens, techniciens mais
qu’en est-il de l’entretien ? Le centre culturel Charlie-Chaplin, devenu l’espace de
quelques soirs la mecque du jazz, est une vaste structure. Plus de 2500 m2 de
surface que quatre agents s’échinent à entretenir chaque matin lors des festivi-
tés.1000 chaises sont installées, mais il y a aussi l’entretien des loges et de la
scène. Sans compter la multitude de verres et détritus qui jonchent les gradins,
le nettoyage des sanitaires… “Il faut être présent tous les jours, c’est très physique,
pointent Abdourouihamane Bakari et Aïcha Kachetir, tous deux permanents.
L’aspect positif, c’est que nous avons accès à tout le festival, les concerts et les balan-
ces. On peut voir des situations cocasses, certaines personnes dorment parfois à la
fin des concerts. Les matins sont très difficiles. Surtout dans la salle des loges, où l’on
trouve plein de verres empilés, des traces sur le sol. C’est que qui prend le plus de
temps”. Serait-ce la gueule de bois des lendemains qui déchantent ? La fête dure
huit soirs et il faut recommencer tous les matins. Chaque jour apporte son lot
de surprises, parfois des anecdotes drôles, d’autres beaucoup moins. “Mais le
festival reste le moment qu’on attend le plus, concluent les deux collègues. On
appréhende les débuts, et à la fin on regrette que la fête soit finie”. Partie remise l’an-
née prochaine. R.C

“Ecriture hors les
murs” : appel à bénévoles

EXPRESSION

LA MANIFESTATION se déroulera du 17 au 21 mai et l’association organisatrice,
Dans tous les sens, recherche déjà des bénévoles. Ils participeront à la création
d’affiches et de divers supports afin d’habiller la ville avec des textes des habi-
tants. Ils pourront aussi être dans la “bande poétique” qui déambulera chaque
jour dans les rues en déclamant des textes, récoltant les paroles des passants ou
jouant de la musique. Ils contribueront aussi à l’habillage des stands de la mani-
festation et à la sonorisation de ses lectures publiques et spectacles. Rappelons
qu’Ecriture hors les murs veut rendre visible dans l’espace public de Vaulx-en-
Velin l’écriture et la lecture, qui restent souvent des pratiques silencieuses. 
Renseignements : Dans tous les sens, 1 rue Robert-Desnos. Tél. 04 72 04 13 39.
Mail : danstous.lessens@free.fr

Images et commentaires… tout ce qui s’est passé pendant le festi-
val A Vaulx Jazz est sur le site internet de Vaulx-en-Velin Journal.
Avec notamment les galeries photos de Jean-Loup Bertheau et
Charly Bourganel.

Revivre tout le festival, en quelques clics…

Une griffe et un petit mot scellent le passage des stars du jazz dans le livre
d’or du centre culturel. Ici, Shakura S’Aïda entre le directeur du festival

Thierry Serrano et Martine Bresson chargée de l’accueil.

www.vaulx-en-velin-lejournal.com
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QUAND on a à peine onze ans et
qu’on entre dans la cour des grands,
difficile d’y voir clair sur le fonction-
nement d’une ville et sur le rôle du
maire. Souleymane, scolarisé au col-
lège Barbusse le précisait lui-même :
“Je sais qui est le maire mais je ne
connais pas ses fonctions ni son rôle”.
C’est dans cette optique que le Grand
projet de ville (GPV) de Vaulx-en-
Velin s’associe avec de nombreux
établissements scolaires de la ville.
Des travaux, dont un effectué en
2009 avec des écoles du Mas du
Taureau et le collège Henri-Barbusse,
ont permis la réalisation de livrets
distribués lors de la démolition des
immeubles du Pré de l’Herpe. Une
exposition d’une dizaine de pan-
neaux sur les palissades a été réalisée
dans ce cadre avec en guise de
conclusion une visite du maire dans
les écoles.
Aujourd’hui, c’est un travail autour de
la citoyenneté qui a eu lieu. Deux ses-
sions se sont déroulées les 24 mars et
1er avril avec 94 élèves de sixième du

collège Barbusse. Le GPV a été solli-
cité par les professeurs pour une col-
laboration autour d’une étude sur
l’environnement urbain. “Cette colla-
boration s’inscrit dans le cadre d’un
travail sur la géographie de l’espace
urbain et de l’éducation civique,
explique Sébastien Léger, professeur
d’histoire géographie. Une rencontre
directe avec l’élu permet de reprendre
la leçon et de donner une approche
concrète de ce qui a été abordé en
classe”.
Ainsi les élèves ont pu faire le tour de
la ville et ont été reçus par le maire
Bernard Genin en salle du conseil,
lieu symbolique où sont débattues
les orientations municipales. Quelle
est la fonction de l’élu ? Comment
fonctionne la mairie ? Les questions
d’environnement et même les
indemnités ont été abordées lors de
la rencontre avec les élèves… Le tout
sans langue de bois. “C’est tout à fait
naturel et ça rentre dans mon devoir
d’élu de rencontrer les collégiens de
Vaulx”, concluait le maire. R.C

Il n’y a pas d’âge pour s’intéresser à la vie de la cité. L’apprentissage de la citoyenneté est d’ailleurs un élément clé de la vie scolaire. Ainsi,
trois classes d’élèves de sixième du collège Barbusse sont allées à la rencontre du maire, Bernard Genin. 

EDUCATION Le collège à l’école de la citoyenneté

LES ASSEMBLÉES générales de quar-
tier (AGQ) redémarrent. Ces rencon-
tres dans les huit quartiers de la ville
permettent aux habitants de débat-
tre avec le maire et les élus. Lors du
précédent cycle, les éléments struc-
turants de la ville avaient été présen-
tés dont le futur Pôle d’astronomie et
de culture spatiale (les Vaudais sont

invités par le maire et la municipalité
à en lancer officiellement les travaux
le 22 avril à 18h), le centre nautique
et l’aménagement de la Rize sans
oublier de laisser un temps aux ques-
tions-réponses avec l’auditoire. 
Pour ce troisième cycle, le premier
magistrat et son équipe recentreront
le débat sur la vie des différents quar-

tiers. Avec pour objectifs, de se
concentrer sur les questions de vie
quotidienne pour être le plus proche
possible des préoccupations. Ainsi,
un retour sera fait sur les points évo-
qués par les riverains lors des précé-
dents cycles avant d’élargir le débat
sur le projet de Ville. Une nouvelle
formule donc, pour être plus proche
des habitants mais également permet-
tre une implication citoyenne et plus
d’initiatives au cœur des quartiers. 
Pratique :
7 avril : Mas du Taureau - Pré de
l’Herpe - Sauveteurs/Cervelières, salle
du rdc à l’espace Frachon (3, avenue
Maurice-Thorez), à 19h.
21 avril : Noirettes / Grolières, LCR des
Grolières (5, rue des Vergers) à 19h.
12 mai : Vaulx La Côte, mairie annexe
du Sud (allée du stade) à 19h
19 mai : Pont des Planches, gymnase
de l’école Mistral (3, rue Stalingrad) à
19h.
26 mai : Grappinière / Petit Pont, 
centre Jean-Moulin (avenue Jean-
Moulin) à 19h.
1er juin : Village, préau de l’école
Langevin (rue Louis-Duclos) à 19h.
16 juin : Centre Ville, salle Edith-Piaf
(rue du Méboud) à 19h.
30 juin : Quartiers Est (Vernay,
Verchères, Ecoin sous la Combe,
Thibaude), espace Carco (20, rue
Robert-Desnos) à 19h.

Les débats dans les quartiers reprennent

RENCONTRES La troisième session des assemblées générales de
quartier (AGQ) reprennent jeudi 7 avril. Ces rencont-
res permettent la concertation et des débats entre le
maire et les habitants. Avis favorable au BUE 2X2 voies

AMÉNAGEMENT

DESTINÉS à interpeller les habitants
sur les grands enjeux du projet de
Ville, les ateliers de la ville se poursui-
vent. Le 6 avril, lors de la deuxième
rencontre entre le maire, les élus, des
experts en déplacements urbains et
développement durable, et les habi-
tants, la question des transports en
commun sera abordée : comment
améliorer l’offre et l’adapter aux
besoins ? Il s’agira d’analyser les
avantages et les inconvénients des
différents modes de transports en

commun, de réfléchir à la place de la
voiture en ville et de prendre
connaissance des sources de finan-
cements et des moyens pour rendre
les transports en commun accessi-
bles à tous.
Après l’introduction du maire
Bernard Genin, Mathias Copy, chargé
de mission déplacements au pôle
énergie et territoires de l’Ademe
(Agence de l’environnement et de la
maîtrise de l’énergie) interviendra sur
les enjeux environnentaux. Suivra

l’exposé d’Emmanuel Perrin, chargé
d’études au département mobilités –
unité planification observation et
prospective du Cete (Centre d’études
techniques de l’équipement) de Lyon
sur les différents modes de
transports en commun. Bruno Faivre
d’Arcier, chercheur au laboratoire d’é-
conomie des transports et professeur
à l’Université de Lyon abordera la
question du développement des
réseaux urbains en fonction des dif-
férents moyens de les financer.

Echanges avec la salle, puis conclu-
sion et présentation du futur atelier
finaliseront cet atelier. J.P

Pratique : le 6 avril à 18h au centre
Charlie-Chaplin, place de la Nation.
Renseignements : 04 72 04 80 54.

Les transports en commun en débatCONCERTATION

LE PROJET d’aménagement du tronçon “La Soie” du Boulevard Urbain Est(1),
conçu par le Grand-Lyon, a fait l’objet d’une enquête publique du 13 septembre
au 15 octobre 2010. Après avoir étudié le dossier et les avis qui lui étaient joints,
Gaston Martin, commissaire enquêteur, a rendu ses conclusions et émis un avis
favorable à la réalisation de cette section, “sous la réserve que la rue Brunel ne soit
pas prolongée et que soit étudiée en lieu et place l’éventualité d’un prolongement à
terme de la rue Nelli”. Il recommande que “le Grand-Lyon, compte tenu de son rôle
majeur à la fois dans le développement urbain et de sa position au Sytral”, incite
vivement ce dernier “à rendre prioritaire très rapidement l’axe fort desservant cette
zone”. Il invite à prendre des mesures concrètes pour diminuer le trafic à terme
sur les parallèles au BUE (Salengro, Roosevelt, Poudrette) en restreignant la cir-
culation sur ces voies et à utiliser des écrans absorbants pour la protection pho-
nique. Il conseille aussi : le respect des chartes du piéton et de développement
de l’usage du vélo ; la plantation d’espèces végétales absorbant au mieux les
polluants les plus présents ; une amélioration de la protection acoustique des
modes doux par rapport au flux de circulation ; d’éventuelles mesures conser-
vatoires en vue d’une correspondance aisée entre le tram T3 et l’axe fort qui uti-
lisera le BUE ; la réserve d’espaces suffisants sur les transversales au BUE pour y
implanter des modes doux systématiques…
(1) Entre les avenues Garibaldi et Charles-de-Gaulle sur les communes de Vaulx-en-Velin et Décines-
Charpieu.

Reçus par le maire, Bernard Genin, en salle du conseil municipal, les élèves du collège Berbusse 
ont pu poser toutes les questions sur la fonction d’élu.

PRÈS d’une quinzaine de jeunes de la section karaté de la MJC travaille
depuis près de deux ans à un projet sur le désarmement nucléaire. Avec, au
terme de ce projet, un voyage cet été au Japon afin de relier Hiroshima à
Nagasaki. La catastrophe vécue par les Japonais à la suite du tremblement
de terre et du tsunami les a conduits à annuler leur voyage mais ils dévelop-
pent en plus , une action de solidarité envers le Japon. Ils ont recueilli, à la
demande d'associations caritatives japonaises, des masques, du désinfec-
tant et des gants. Pour financer l’acheminement de ces produits, ils mettent
donc en vente, au prix de 1 euro, un origami représentant une grue, oiseau
de la paix et un pins pour le désarment nucléaire. Ils vendent aussi des billets
pour la tombola qu’ils organisent et dont le tirage aura lieu le18 juin lors de
la fête des 50 ans de la MJC et recherchent des lots pour cette tombola.
Renseignements à la MJC : 13, avenue Henri-Barbusse. Tél. 04 72 04 13 89.

Japon : la section karaté de la MJC se mobilise



A L’HEURE où la spéculation immobi-
lière et l’engorgement du parc de
logements sociaux fragilisent l’accès
au logement, à l’heure où les
citoyens sont dépossédés de la cons-
truction, principalement réalisée par
des promoteurs et où les populations
pauvres sont concentrées dans cer-
tains secteurs, des groupes d’habi-
tants se constituent et tentent de
développer une solution intermé-
diaire entre la location et l’accession
à la propriété. Une troisième voie qui
rassemble des expériences d’habitat
coopératif.
La coopérative d’habitants naît d’un
groupement volontaire de person-
nes souhaitant élaborer et conduire
un projet de construction en com-
mun, personnaliser le bâti, prendre
en compte les besoins de chacun et
permettre un vivre ensemble actif,
où prévalent le lien social, la solida-
rité, la mutualisation des moyens et
services. Le but étant d’améliorer les
conditions de vie, favoriser la convi-
vialité, se responsabiliser, explorer
des possibles en termes de mixité,
d’autogestion...
Du point de vue juridique, la coopé-
rative repose sur les valeurs d’égalité,
de transparence dans la gestion et de
participation de chacun aux déci-
sions : une personne égale une voix.
Les coopérateurs deviennent collec-
tivement propriétaires de l’immeuble
(détenteurs de parts sociales) et loca-
taires de leur logement. Leurs men-

sualités sont raisonnables du fait
qu’ils évitent les intermédiaires et
refusent la spéculation.

Des origines à aujourd’hui
Avant le XIXe siècle, différentes for-
mes d’entraide ont existé en France
et ailleurs(1). Mais c’est avec l’appari-
tion du machinisme que naît le mou-
vement coopératif ainsi que le mot
coopération. Ce mouvement réagit
aux conséquences de la révolution
économique fondée sur le seul capi-
tal. En Angleterre, en 1844, 28
ouvriers tisserands anglais, “les équi-
tables pionniers de Rochdale”, créent
une coopérative de denrées alimen-
taires, avant de pratiquer aussi la
coopération de production. En 1860,
ces ouvriers fondent même une
société de construction de bâti-
ments. Historiquement, c’est l’expé-
rience qui a fixé les règles de l’entre-
prise coopérative. 
En France, en 1867, une loi officialise
l’existence des sociétés ouvrières de
coopération et la Société coopérative
immobilière des ouvriers de Paris
édifie une cité avenue Daumesnil.
Dès lors, en matière d’habitat, les
initiatives se multiplient. Dans l’Aisne,
entre 1860 et 1880, Jean-Baptiste-
André Godin, un artisan porté par
des idées socialistes et fouriéristes,
fait construire le familistère de Guise ;
en 1894, la loi Siegfried ouvre le
champ aux coopératives d’habita-
tion ; en 1898 est fondé le cottage

d’Athis-Mons ; en 1908 naît la
Fédération nationale des habitations
à bon marché (HBM) – les coopérati-
ves représentent alors plus de la moi-
tié des sociétés œuvrant dans le
domaine des HBM ; en 1909, dans le
parc du château de Draveil, est créée
la cité coopérative Paris-Jardin, pre-
mière cité jardin française ; en 1940
on dénombre 437 coopératives
d’HBM…
En France, après 1945, il faut recons-
truire tout ce que la guerre a détruit.
Se développe alors un mouvement
d’autoconstruction initié par des
hommes soucieux de gagner du
temps pour reconstruire, de faire des
économies en travaillant eux-mêmes
et en se regroupant : les castors.
De leurs côtés, les coopératives
d’HLM développent un modèle de
location-acquisition permettant aux
occupants de devenir propriétaire de
leurs logements au bout de 50 à 60
ans (avec un apport initial de 15%).
Ce modèle connaît un essor dans les
années 1950-60 mais s’arrête brus-
quement en 1971 avec le vote de la
loi Chalandon. Celle-ci oblige les

coopératives d’HLM à se transformer
et les locataires acquéreurs à faire un
choix : rester locataires ou devenir
immédiatement propriétaires. 
Avec la loi de 1971, le statut de
coopérative d’habitants disparaît.
Demeurent des formes d’habitat
groupés qui existent tant bien que
mal sous forme de sociétés civiles
coopératives de constructions ou
sont devenues des copropriétés.
Dans les années 1980-90, les projets
de ce type diminuent de façon
notoire. Cependant, depuis 5-6 ans,
un renouveau s’observe, dû non seu-
lement à la crise mais aussi à l’évolu-
tion de la société, à l’exemplarité de
démarches entreprises dans les pays
nordiques, en Suisse, au Québec, en
Italie(2), où existe un statut juridique
de coopérative de logement.

(1) La communauté de Sauve dans le Gard en
1661 ou des fruitières du Jura dans les années
1700…
(2) En Suisse, les coopératives d’habitants repré-
sentent 5% du parc immobilier, jusqu’à 20%
dans les grandes villes. A Stockholm en Suède,
elles représentent 27% du parc immobilier. En
Allemagne, c’est 4 à 5% du parc immobilier (c’é-
tait moins de 1% il y a 20 ans). En Norvège, 650
000 habitants vivent en coopérative.

En France, dans un contexte de crise du logement, surgissent ici et là des coopératives d’habitants. Des expérien-
ces alternatives où la propriété se veut collective et dissociée du droit d’usage. Le phénomène de coopérative
d’habitants n’est pas nouveau, il a connu un certain essor par le passé et a même concerné la commune. Après
s’être essoufflé, il reprend de la vigueur, y compris à Vaulx-en-Velin.

Dossier réalisé par Fabienne Machurat
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DANS LES ANNÉES 1970, la municipalité de Vaulx-en-Velin, aux côtés du maire
Robert Magny, a choisi le système coopératif pour réaliser 177 logements en
accession à la propriété dans le secteur Cervelières/ Sauveteurs. Des conseillers
municipaux, des personnes militantes engagées dans la vie syndicale se sont
regroupés pour financer et autogérer la construction du bâtiment. “Nous avons
été audacieux et ce fut une réussite”, souligne Robert Magny.
De son côté, la communauté chrétienne de La colombe et l’olivier poursuit l’ex-
périence de l’habitat groupé, démarrée voilà plus de 30 ans. Celle-ci a pris forme
autour de trois foyers : ceux de Dominique Vignon, Jean-Louis David et Michel
Mizony. Lequel explique : “On est ensemble depuis 1978. Nous faisions de l’accueil
de personnes en difficulté et l’on s’est regroupé pour faire une permanence, avoir
une certaine organisation. En 1986, on a acheté collectivement ces HLM horizon-
taux”, trois maisons mitoyennes d’un lotissement allée des Cardons. “Pendant
près de 20 ans nous avons géré l’intégralité de notre argent ensemble. Les samedis,
nous partagions le repas, chacun le préparait à tour de rôle. Nous disposons d’une
maison commune qui sert pour des fêtes, réunions, aide aux devoirs... Une porte
permet de passer d’un logement à l’autre, mais nos familles ont vécu de façon indé-
pendante. Aujourd’hui, on continue avec nos forces”, décrit-il avant de conclure :
“L’habitat groupé, ça m’a apporté une ouverture d’esprit”. 

Covivaulx, La colombe et l’olivier :
deux expériences vaudaises

L’habitat coopératif ou le logement autrement

A Vaulx, un groupe fait le pari de créer un lieu de vie coopératif. Il s’est monté en
association en mai 2010 et porte le nom de Chamarel, Coopérative habitants
maison résidence Est lyonnais.
TOUT est parti d’une bande d’amis,
des vieux fous comme ils disent,
désireux de prendre leur vieillesse
en main, dans la continuité de leur
vie personnelle et professionnelle.
“C’est longtemps resté au stade de la
rêverie, jusqu’au jour où l’on s’est dit :
on va arrêter de rêver et essayer de le
faire“, indique Michèle Tortonèse
présidente de l’association. Les uns
et les autres partagent une même
philosophie d’existence et abordent
la vieillesse d’une certaine manière :
“On ne veut pas être un poids pour
nos enfants, commente Jean Sintès.
On souhaite inventer ensemble une
façon de vieillir, quelque chose qui
nous permette d’éviter l’isolement et
de rester dans une vivacité d’exis-
tence, de mourir avec nos valeurs”, ces
mêmes valeurs qui ont conduit leur

engagement social, associatif, cul-
turel, politique. D’où leur nouvel
objectif : être collectivement pro-
priétaires d’un immeuble et être,
chacun, locataire d’un apparte-
ment.
“Autour d’un noyau dur de huit per-
sonnes, le groupe compte aujourd’hui
douze adhérents et dispose d’un troi-
sième cercle constitué par les amis de
Chamarel”, indique Patrick Chrétien.
L’association a signé une conven-
tion d’accompagnement avec
Habicoop et son projet avance petit
à petit. Les besoins personnels et
collectifs sont déterminés : une
quinzaine d’appartements petits et
sobres, une salle polyvalente de
80 m2, des chambres d’amis, une
buanderie, un atelier de brico-
lage… Quelques principes sont

posés : la non spéculation, cons-
truire écologique, opter pour l’éco-
nomie d’énergie, avoir une ouver-
ture sur le quartier (aide aux
devoirs, vie associative, théâtre,
chorale…). Le groupe compte ren-
trer dans ses murs dans 3 ou 4 ans.
“Actuellement, nous sommes dans
une phase de double recherche. Celle
d’un terrain dans l’Est lyonnais qui
pourrait nous héberger et celle de
futurs coopérateurs. Pour le terrain,
ça pourrait aboutir bientôt. Pour les
occupants, on fonctionne par coop-
tation. Il est nécessaire de faire
connaissance, faire des choses
ensemble, voir si ça colle au-delà de
l’accord idéologique” poursuit
Patrick Chrétien. 
Contact :
michele.tortonese@wanadoo.fr

Chamarel, l’utopie en tête et les pieds sur terre

Michel Mizony fait partie d’une communauté qui a opté 
pour l’habitat groupé à la fin des années 70. 

Jean Sintès, Michelle Tortonèse, 
Patrick Chrétien (de gauche à droite) font partie 
du noyau dur de l’association Chamarel. 
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Les précurseurs du mouvement des castors sont les auto constructeurs des cot-
tages sociaux qui adoptent la formule coopérative pour réduire les coûts de
construction et se loger décemment. Les castors apparaissent à l’initiative des
œuvres caritatives, des collectivités, des entreprises, des usagers eux-mêmes…
En 1948, un prêtre bordelais et des militants de la CFTC tentent d’apporter une
solution à la crise du logement dans un esprit coopératif. En 1949, des groupes
existent aussi à Poitiers, Nantes, Reims, Toulouse, Montreuil… et en Rhône-
Alpes. Le principe est partout le même : chaque participant doit fournir un cer-
tain nombre d’heures en remplacement d’ouvriers du bâtiment pour construire
collectivement. En 1950, est fondée l’Union nationale des castors qui coor-
donne l’action des différents groupes, les conseille et les représente. Jusqu’aux
années 1960, le mouvement des castors se développe largement, l’activité
concerne principalement des logements collectifs en immeuble ou en lotisse-
ment. Le mouvement connaît ensuite un ralentissement avant de reprendre de
l’élan dans les années 1980.
Les castors de Rhône-Alpes
En Rhône-Alpes, l’association des auto constructeurs castors s’est créée en 1981.
Elle siège à Villeurbanne et compte 600 adhérents actifs. Les auto constructeurs
de ces trente dernières années ne participent plus à la construction de loge-
ments collectifs, mais réalisent des logements individuels à leur usage. Ce qui
les motive aujourd’hui, reste la réduction du coût de construction et l’améliora-
tion de la qualité du bâti, voire une démarche écologique. “Actuellement, le fon-
cier coûte souvent plus cher que la maison. La spéculation qui s’exerce fait que l’auto
construction revient au goût du jour, explique Fernand Guillen, président de l’as-
sociation et du groupement national. C’est aussi l’occasion de construire autre-
ment, de bâtir des maisons plus saines, plus économes en énergie, des maisons bio-
climatiques. En ville, des adhérents font également de la rénovation, de l’extension
de bâtiment, de la construction bois”. Le castor réalise ce qu’il sait faire et fait appel
à des professionnels pour ce qu’il ne maîtrise pas. L’association leur apporte un
réseau d’échange, d’entraide, de fournisseurs, de transmission des savoir-faire.
“Nous avons un forum très actif, nous organisons des visites de chantier et tra-
vaillons en partenariat avec des associations qui proposent des formations ou des
stages, comme Oïkos ou Oxalis”, décrit Fernand Guillen.
www.castorsrhonealpes.asso.fr

Des salariés construisent leur habitat

“NOUS ACCOMPAGNONS les groupes et leur proposons un apport technique au
niveau juridique, pour le montage financier, l’assistance à maîtrise d’ouvrage…”,
explique Emmanuel Vivien, coordinateur d’Habicoop. “Par ailleurs, l’association
a un rôle de plaidoyer auprès des instances élues – municipalités, communauté
urbaine, conseils général et régional, parlement, gouvernement – pour faire émer-
ger un troisième type d’habitat associé à un cadre juridique spécifique. Aujourd’hui,
c’est compliqué, on fait de la haute couture, du sur mesure, groupe par groupe. On
ne peut pas dupliquer ces modèles sur tout le territoire. S’il n’y a pas de cadre légal,
on restera dans l’expérimentation et l’action militante. On ne permettra pas à
Monsieur et Madame tout le monde d’avoir ce troisième choix”, poursuit-il. Cette
alternative au logement locatif et à l’accession à la propriété, “c’est plus que du
logement. Pas seulement des murs et un toit. C’est aussi des valeurs, la participation
effective à la création ou la rénovation, des espaces communs, un choix de non spé-
culation, un souci de diversité sociale et générationnelle”, insiste le coordinateur.
Aujourd’hui en Rhône-Alpes, l’intérêt grandit, Habicoop est soutenu par le
Grand-Lyon, la Région. “Nous sommes sollicités par des bailleurs sociaux, des mai-
ries, des mutuelles… Toutefois, regrette-t-il, au niveau du gouvernement, du secré-
tariat d’Etat au Logement, on ne peut pas dire que ça soit un dossier prioritaire”.
www.habicoop.fr

Habicoop au service des projetsL’habitat coopératif ou le logement autrement Cette association a été créée à Lyon en 2005 autour de
deux axes : l’accompagnement et la promotion des
projets de coopératives d’habitants. 

DANS LES ANNÉES 50, la direction de
l’usine de textile artificiel du Sud-Est
(Tase) a changé sa politique de loge-
ments sociaux, opté pour un nou-
veau mode de production immobi-
lière et proposé aux salariés qui sou-
haitaient accéder à la propriété un
terrain situé au sud-est de la cité jar-
din, vendu à un prix préférentiel. Les
ouvriers qui étaient partants se
regroupèrent en coopérative d’auto
construction et s’organisèrent selon
le système des castors. Les travaux
s’étalèrent de 1957 à 1959.
Le lotissement compte une soixan-
taine de parcelles de terrain d’envi-
ron 1000 m2 de surface chacune, sur
lesquelles ont été bâties des maisons
de types F5 et F4. Faute d’un nombre
suffisant de candidats sur l’usine

Tase, la direction a ouvert la porte à
d’autres usines demandeuses.
Robert Ducloux, alors salarié de la
société Delle, a profité de l’aubaine.
“J’avais choisi le lot 13, se souvient-il.
J’étais sur le chantier les samedis,
dimanches, pendant les fêtes et les
vacances. En plus de mes 55 heures à
l’usine, je faisais 10 à 12 heures de tra-
vail ici. L’équipe était sous la responsa-
bilité de Monsieur Nouridjanian et de
Monsieur Zimmerman, son bras droit.
Nous avons creusé les fondations à la
main, on les a remplies. Les murs ont
été réalisés par une entreprise de
maçonnerie. Nous, on a fait la dalle
puis les saignées dans les murs pour
recevoir les poutres et chevrons et enfin
le toit. On ne s’occupait d’aucun achat.
On avait payé au départ Monsieur

Nouridjanian, le promoteur, qui four-
nissait tout. On s’est donné la main à 6,
8 ou 10 pour faire une maison après
l’autre, pendant deux ans. L’entraide et
la solidarité régnaient sur le chantier.
C’est une expérience que je ne regrette
pas”, conclut cet ancien castor.

Des castors à Vaulx-en-Velin Sud

LORS de son assemblée générale, le 16 avril à la mairie annexe, l’association des
auto constructeurs Castors Rhône-Alpes présentera le livre qu’elle vient récem-
ment d’éditer. Intitulé “De l’auto construction à l’auto éco construction ou l’épo-
pée des castors”, l’ouvrage retranscrit l’histoire de ce mouvement, de ses origi-
nes à l’actualité du XXIe siècle, sous la plume de Christian Legrand, castor et
ingénieur, docteur en urbanisme, enseignant chercheur à l’université. Cet
auteur a recueilli les derniers témoignages des castors d’après guerre qui ont
œuvré dans le Rhône, à Lyon, Villeurbanne, Vaulx-en-Velin, Décines… et retrace
d’une façon très fouillée l’émergence, le développement, le renouveau de l’auto
construction. Avec ce livre, les castors du XXIe s rendent un bel hommage aux
anciens et conservent la mémoire de cette aventure de solidarité.
Pratique :“De l’auto construction à l’auto éco construction ou l’épopée des cas-
tors” par Christian Legrand, édité par les auto constructeurs Castors Rhône-
Alpes, avril 2011. Prix : 26 euros. En vente au siège de l’association 427 cours
Emile-Zola à Villeurbanne.

Un livre raconte leur épopée 

Pour participer à la reconstruction après la seconde
guerre mondiale, des personnes modestes mal-logées
se regroupent pour construire de leurs propres mains.

Dans le lotissement de la société Givet Izieux, au lieu dit Grange perdue, des
ouvriers ont auto construit leur maison selon le système des castors.

A la fin des années 50 des salariés d’usines (Tase, Delle...) ont  construit leur
habitation au Sud selon le système des castors. Ci-dessus, des maisons de la

rue Pierre-Corneille. Ci-contre, Robert Ducloux, l’un des auto constructeurs.  



“Les Rased ne sont pas une variable
d’ajustement”, clament-il pour
dénoncer la suppression de trois
postes du Réseau d’aide aux élèves
en difficulté (Rased). Réunis le 28
mars devant les locaux de
l’Inspection de l’Education natio-
nale, environ quatre vingt ensei-
gnants et parents d’élèves ont remis
à l’inspectrice de la circonscription,
une pétition signée par les équipes
de 27 écoles, afin qu’elle la trans-
mette à sa hiérarchie. Une date que
les enseignants n’avaient pas choi-

sie au hasard puisque c’était le jour
de la commission technique pari-
taire départementale qui décide
des mesures de carte scolaire.
Quand le 4 avril, devait se tenir la
commission départementale de
l’Education nationale (CDEN) pour
entériner les choix de la première
instance.
“Pendant deux mois, il n’y avait pas
d’inspecteur d’Académie pour le
Rhône, s’insurge Benjamin
Grandener, directeur de l’école
Langevin et secrétaire départemen-
tal du Snuipp. Du coup, les commis-
sions ont fait des propositions a
minima sur les ouvertures et fermetu-
res de classes. Rien de politique n’a été
décidé sur les postes”. La nomination
d’un nouvel inspecteur d’Académie
pour le Rhône, début avril, n’augure
cependant pas de changement
dans l’orientation politique de
l’Education nationale. 16 000 postes
doivent être supprimés à la rentrée
2011. Depuis 2007, ce sont près de
50 000 postes qui ont disparus. Les
conséquences de ces mesures ? Des
remplacements qui ne sont pas
effectués (fin février, 455 jours de
classes n’ont pas été remplacés
dans les classes vaudaises) et des
quartiers fragiles qu’ont déshabille
en supprimant les postes d’aides
aux élèves en difficulté. 
Pour le directeur de l’élémentaire
Courcelles, Christian Domas, lui

aussi syndiqué au Snuipp, “une forte
mobilisation avaient permis le main-
tien pour un an des trois postes sup-
primés en mars 2010, ce qui ne réglait
pas la situation sur le long terme. Un
an plus tard, il faut à nouveau se
mobiliser pour le maintien définitif de
ces trois postes, absolument nécessai-
res à la réussite des élèves les plus en
difficultés”. Aujourd’hui, poursuit-il,
“pour l’Inspec tion, suffisamment de
moyens sont dégagés à Vaulx. Donc si
nous réclamons le maintien des pos-
tes Rased, ce sont les remplacements
qui ne seront pas effectués”.
Et d’alerter sur les besoins, tout
comme sur la détermination des
équipes enseignantes et des
parents d’élèves qui ne veulent pas
que les élèves vaudais fassent les
frais des désengagements cons-
tants de l’Etat. Si le 4 avril la CDEN
entérine la suppression définitive
de trois postes de Rased, des
actions devraient être entreprises
dans les écoles de la ville.

E.G

Les ouvertures de classes : mater-
nelles Anatole-France, Makarenko
B, Mistral, Cachin (à l’école
Langevin). Elémentaire Neruda. 
Fusion maternelle et élémentaire
Makarenko A.
Une annulation de création à la
maternelle Grandclément.
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ÉDUCATION COOPÉRATION

LE GRAND PARC Miribel-Jonage a
maintenant un jumeau italien. Du
Piémont précisément. Le jeudi 10
mars, Jérôme Sturla, président du
Symalim, le syndicat propriétaire du
Grand parc et Piergiorgio Bevione,
président du parc fluvial du Pô turi-
nois, ont signé une charte de jume-
lage. Un rapprochement qui semble
naturel, tant les deux parcs périur-
bains comptent de similitudes. “Tous
deux sont intégrés dans les aires urbai-
nes de deux grandes métropoles euro-
péennes, ont une situation géogra-
phique proche tout comme leur ges-
tion de la biodiversité et leur accueil du
public”, a souligné Jérôme Sturla. En
saluant également le travail de lon-
gue haleine mené par les équipes de
deux espaces verts. 
Le parc fluvial du Pô s’étend sur
14 000 hectares. Créé en 1990 il doit
protéger la partie piémontaise du
fleuve. Ce ruban d’eau entouré de

prés, villes, collines et châteaux cons-
titue un rempart contre la bétonisa-
tion des rives du Pô.
Ce rapprochement ne devrait pas
rester symbolique en demeurant au
stade de la coquille vide. “Nous vou-
lons établir une véritable coopération.
En plus des échanges institutionnels
nous travaillerons ensemble sur le
développement durable des territoires,
l’éducation à l’environnement de nos
visiteurs et pourquoi pas des actions
culturelles et artistiques”, liste le prési-
dent. Un jumelage qui devrait égale-
ment permettre de donner un nou-
veau coup de projecteur sur cet
espace de nature de 2 200 hectares
qui accueille chaque année 4 millions
de visiteurs. D’autant que la clientèle
italienne représente chaque année
70 000 nuitées pour le Grand-Lyon. 

Grand parc de Miribel-Jonage : 
04 78 80 56 20 ou www.grand-parc.fr

Le jumelage du parc de Miribel-Jonage
Le Grand parc vient de se rapprocher du parc fluvial du
Pô turinois. Un jumelage qui devrait rapidement don-
ner lieu à des coopérations concrètes. 

Les écoles de Vaulx veulent garder leurs postes. L’Inspection d’Académie ne l’en-
tend pas ainsi : trois postes du Réseau d’aide aux élèves en difficulté (Rased),
reconduits in extremis à la rentrée dernière, seront bel et bien supprimés.

Nouvelle mobilisation pour les Rased
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Ligue nationale contre le cancer
Permanences à l’espace Carco, 20 rue
Robert-Desnos, le 1er mercredi de
chaque mois, de 14h à 15h30. Comité
du Rhône de la Ligue nationale
contre le cancer : 86 bis, rue de Sèze,
69006 Lyon. Tél. 04 78 24 14 74.
Boules
Coupe des Vétérans Vaudais, un 16
quadrettes vétérans loisir système

Aurard, réservé aux licenciés Vaudais
et abonnés, organisé à partir de 9h
au boulodrome Pierre-Claude-Faure
à Vaulx-en-Velin. Tel : 04 72 04 37 32.
Croc’histoires !
Comptines, chansons, contes et his-
toires… A la bibliothèque Chassine
(rue Joseph-Blein. Tél. 04 72 37 87 69)
à 15h pour les 4-7 ans et à 16h pour
les 1-3 ans. A la bibliothèque de
l’Ecoin (promenade Lenine, école
Makarenko B. Tél. 04 78 80 58 10) à 16
h, séance pour tous. 

Atelier autour du théâtre
La MJC propose aux 8 à 12 ans, les
mercredis de janvier à juin, un atelier
théâtre d’ombre, mime et commedia
dell’arte, de 14h à 16h30, salle du
Bourg, 55 rue de la République. MJC :
13, av. H-Barbusse. Tél. 04 72 04 13 89.
Permanence de la Fnaca
La Fédération nationale des anciens
combattants en Algérie, Maroc et
Tunisie tient une permanence de 17h
à 18 h à la Maison du Combattant, 15
rue Franklin.

11
JUSQU’AU9AVR

FORME théâtrale italienne atypique et populaire, elle est au cœur d’une expo-
sition présentée jusqu’au 9 avril à la MJC. “La Commedia dans tous ses états »
vous fera notamment voyager à travers son histoire en présentant quelques
masques et costumes caractéristiques. Une conférence-spectacle reviendra
d’ailleurs en détail sur le rôle joué par les masques dans cet art transalpin.
Proposées par le Théâtre des Asphodèles ces animations sont gratuites.
MJC, 13 avenue Henri-Barbusse, tél. : 04 72 04 13 89.

MJC : découvrir la Commedia dell'arte

LE MAIRE Bernard Genin, à l’instar de ses homologues de Vénissieux, Pierre-
Bénite, Grigny et Givors, a pris un arrêté interdisant les expulsions locatives, à
la fin de la trêve hivernale. Le préfet a saisi le tribunal administratif pour faire
annuler cet arrêté. Bernard Genin est donc convoqué le 7 avril au tribunal, où
il appelle les Vaudaises et les Vaudais à se rassembler, à 9h30, 84 rue
Duguesclin, Lyon 3e. Lire page 5.

Rassemblement
contre les expulsions locatives

MER6AVR

JEU7AVR

Mais aussi...
AGQ Mas du Taureau, Pré de l’Herpe
A 19h à l’espace Benoît-Frachon : 3, avenue Maurice-Thorez. Lire page 7.
Débat sur le féminisme
Le comité France Amérique latine / Rhône et la Ville proposent une rencontre
avec l’association Femmes solidaires et Julia Ramos, secrétaire nationale de la
confédération des femmes paysannes et indigènes de Bolivie le 7 avril à 20h
salle Jara, rue Lesire (participation libre). Julia Ramos présentera son projet de
radio en faveur de populations marginalisées.
Bœuf musical
A partir de 18h, élèves du conservatoire et musiciens de la MJC improvisent
ensemble. Ouvert à tous et gratuit. MJC, 13 rue Henri-Barbusse.

LE 21e GALA en l’honneur des sportifs
adultes et dirigeants méritants des
clubs vaudais se tient à 19h au centre
Charlie-Chaplin. Ce moment salue
aussi bien le sport loisir, que les asso-
ciations participant aux concours ou
aux compétitions. A noter qu’à cette
occasion, des médailles de la

Jeunesse et des sports seront remi-
ses. Maria Colombier, membre de
l’Amicale laïque depuis 1977, qui en a
dirigé le judo pendant plus de vingt
ans, recevra l’or et Paul Mattolini l’ar-
gent. Figure du secourisme vaudais, il
a créé l’antenne de la Croix-Blanche
en 1977. Une autre médaille d’argent

sera décernée à Serge Landry, de
l’Asul. Quant à Françoise Charbit,
membre de l’Association sportive
pétanque Vaulx-en-Velin Village, c’est
le bronze qu’elle se verra remettre. La
soirée, organisée par l’OMS avec le
service municipal des Sports est
accessible sur invitation.

Gala des sportifsVEN8AVR

Mais aussi...
Le maire au Pont de Planches :
visite annulée
La visite de quartier du maire Bernard
Genin au Pont des Planches est
annulée en raison de sa présence au
gala des sportifs à 19 heures.

Marché nature
Un marché de producteurs au cen-
tre-ville, les vendredis de 12h à 18h,
sur l’esplanade de l’Hôtel de Ville. 
Croc’histoires !
Comptines, chansons, contes et his-

toires… A la bibliothèque Georges-
Perec (rue Louis-Michoy. Tél. 04 72 97
03 50) à 17h : séance pour les petits à
partir de 3 ans, à 18h séance pour les
enfants à partir de 6 ans.

8/9AVR

LA FÊTE de printemps des commerçants s’installe au centre-ville le temps
d’un week-end. Et le vide grenier est ouvert à tous.
Les 8 et 9 avril, les commerçants de l’association Centre Vie, organisent leur
Fête de printemps. Avec, pour animer ce week-end au centre-ville, une
grande braderie le long de l’avenue Emile-Zola, sur l’esplanade de l’Hôtel de
Ville et sur celle du Lycée. Pendant ces deux journées, des forains viendront
rejoindre s’installer devant les commerces. Un village de producteurs sera
également présent. L’animation sera assurée par Patrick Bouquet et des struc-
tures gonflables ainsi qu’un jeu de pêche à la ligne pour les enfants seront
présents sur l’esplanade du Lycée. 
Ces deux jours d’animation du centre-ville sont aussi l’occasion pour les com-
merçants d’organiser un grand tirage au sort afin de gagner deux bons d’a-
chat de 200 euros et deux bons d’achat de 50 euros à valoir chez l’un des com-
merçants de l’association Centre Vie au choix des gagnants. Des bulletins
seront distribués dans les boîtes aux lettres et seront disponibles chez les
commerçants partenaires. Le tirage au sort aura lieu samedi 9 avril à 16h.
Le même jour, l’association Centre-Vie organise un vide grenier sur la place de
la Nation. Tous les Vaudais peuvent s’inscrire ou tout simplement, venir chiner
la bonne affaire.
Pratique : Fête de printemps des commerçants Centre-Vie, les 8 et 9 avril. A
cette occasion la rue Emile-Zola restera fermée pendant ces deux jours sauf
pour le Sytral. Réservation pour le vide grenier au 04 78 80 64 44 ou 06 85 07 91 73.
Association des Commerçants Centre Vie, 25 rue Condorcet. Tél : 04.78 80 64 44.

Fête de printemps des commerçants
et vide grenier  

SAM9AVR
Stage Cultivons nos jardins
Pour apprendre à jardiner avec des
pratiques écologiques au Jardin des
Allivoz du Grand Parc Miribel-
Jonage. Au programme : connais-
sance du sol, compost, préparation
de la terre et semis.
Renseignements, Hélène Hollard /
Cultivons nos jardins au 04 74 96 46 09.
www.cultivonsnosjardins.fr  

DIM10AVR

LE CINÉMA vaudais propose de
découvrir avant tout le monde le
film d’animation jeune public Rio, le
dimanche 10 avril à 11h. Une projec-
tion en numérique 3D des aventu-
res, au cœur de la métropole brési-
lienne, d’un perroquet bleu qui ne
sait pas voler. Vaulx-en-Velin Journal
vous a réservé 10 invitations pour
deux personnes à retirer au journal
(62, rue Emile-Zola), avec le coupon
ci-dessous.

Avant première au
Pathé Carré de Soie

Mais aussi...
Les rencontres sportives
L’Olympique de Vaulx accueille le FC
Croix-Roussien à 15h au stade Jules-
Ladoumègue (158, avenue Gabriel-
Péri). Même horaire pour l’US Vaulx
face à Ternand, au stade Edouard-
Aubert (allée du stade). Deux ren-
contres pour la première division de
district de football. De leur côté, les
handballeuses de l’Asul (D2)
accueillent Celles-sur-Belle à 16h au
palais des sports Jean-Capiévic
(place de la Nation).
Pharmacie de garde
Le Bonheur, 356 route de Genas à
Bron. Tel : 04 72 81 94 11.

LUN11AVR
Point information diabète
Permanence organisée par la mairie,
les lundis de 15h à 19h, pour un
échange sur le diabète et un accom-
pagnement dans le suivi de cette mal-
adie (un entretien d’une heure maxi-
mum). La prestation étant gratuite,
elle est réservée aux habitants de
Vaulx-en-Velin. A l’espace Benoît-
Frachon, 3 avenue Maurice-Thorez
(entrée jardin), les 11 avril, 9 mai, 23
mai, 6 juin, 27 juin, 12 septembre.

12/13AVR

VINCENT Bady évoque le sujet de l’im-
migration de façon poétique et nous
rappelle que nous sommes tous les
enfants du mélange, qu’il est bien dif-
ficile de prétendre savoir d’où l’on

vient. Mardi 12 à 20h30 et mercredi 13
avril à 19h30 au centre Charlie-
Chaplin (place de la Nation). Réservations
au 04 72 04 81 81 et sur Internet :
 www.centrecharliechaplin

“Europe ne se souvient plus” à Chaplin 
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Assemblée générale de la MJC
Elle se tient à partir de 18h30, le ven-
dredi 15 avril. Outre les habituels
votes des rapports d’activité et du
budget, son nouveau projet associa-
tif sera présenté. 
MJC : 13, avenue Hanri-Barbusse. Tél.
04 72 04 13 89.

Visite de quartier du maire
Le maire Bernard Genin se rend au
Sud : rendez-vous à 18h à l’angle des
rues de la Poudrette et Pierre-et-
Marie-Curie.
Marché nature
Un marché de producteurs au cen-
tre-ville, les vendredis après-midi, de
12h à 18h, sur l’esplanade de l’Hôtel
de Ville. 

Croc’histoires !
Comptines, chansons, contes et his-
toires… A la bibliothèque Georges-
Perec (rue Louis-Michoy. Tél. 04 72 97
03 50) à 17h : séance pour les petits à
partir de 3 ans, à 18h séance pour les
enfants à partir de 6 ans.
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DIM17AVR
Pharmacie de garde
Matray, pharmacie de la Cité, 4 rue
Paul-Pic à Bron. Tel : 04 78 26 83 41.

19AVR/25MAI
Prix et exposition pour l’Ensal
Les cinq projets de fin d’étude les
plus remarquables se voient remet-
tre les Prix de la jeune architecture,
le mardi 19 avril à 18h30, dans les
salons de l’Hôtel de Ville de Lyon (1,
place de la Comédie). Par ailleurs
l’Ecole nationale supérieure d’archi-
tecture de Lyon expose les projets
des 23 jeunes diplômés pré-sélec-
tionnés pour le prix, du 21 avril au 25
mai à Archipel, centre de culture
urbaine (21, place des Terreaux à
Lyon). 
www.pfe.lyon.archi.fr

LUN18AVR
Point information diabète
Permanence organisée par la mairie,
les lundis de 15h à 19h (entretien
d’une heure maximum). La presta-
tion étant gratuite, elle est réservée
aux habitants de Vaulx-en-Velin. Au
centre social et culturel Peyri, rue
Joseph-Blein les lundis 18 avril, 20
juin, 26 septembre.

MAR19AVR
Atelier broderie 
Organisés par l’association Vaulx
rêves créatifs les mardis (tous les
quinze jours, semaines paires) de
14h à 18h à l’espace Frachon (3, ave-
nue Maurice-Thorez). Ces ateliers
sont basés sur l’échange. La prési-
dente, Nadia Marcon (Tél. 06 27 39
02 67) recherche des personnes
connaissant la broderie réunion-
naise ou cilao.

19/20AVR
“Comment Wang-Fo fut sauvé” :
théâtre jeune public à Chaplin
Sur un texte de l’académicienne
Marguerite Yourcenar, la compagnie
Mungo propose un voyage poé-
tique et particulièrement esthé-
tique. Où un peintre qui donne litté-
ralement vie à ses personnages est
persécuté par le fils d’un empereur.
Sur scène, un artiste est bien présent
et de multiples formes de papier se
muent en personnages. Une
manière de prouver que la création
existe seulement quand elle s’é-
chappe de son créateur. 
Mardi 19 à 19h30 et mercredi 20
avril à 15h au centre Charlie-Chaplin
(place de la Nation), réservations 04
72 04 81 81 et sur Internet :
www.centrecharliechaplin. 

JEU14AVR
Conférence au Planétarium
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ETOILES, planètes, galaxies… Mais comment ce petit monde s’organise-t-il ?
En présentant “Les grandes structures de l’Univers”, le Planétarium s’appuie
sur des images virtuelles époustouflantes. Et explique comment le cosmos a
pu adopter des motifs où alternent des zones de vide quasi intégral et des
régions où la matière est extrêmement concentrée. Une conférence animée
par Romain Teyssier, astrophysicien, professeur à l’Université de Zürich, cher-
cheur au service d’astrophysique du Commissariat à l’énergie atomique (CEA)
à Saclay.
A 20h au Planétarium (place de la Nation), tarif unique : 5 euros. Billetterie en
ligne : www.planetariumvv.com et informations au 04 78 79 50 12.

SAM16AVR Un tour de la ville
pour les nouveaux arrivants
LES NOUVEAUX arrivants seront accueillis devant l’Hôtel de Ville, place de la
Nation, à 9h. Ils partiront ensuite en bus faire une visite commentée de la ville
à la découverte des différents quartiers : le Village, le Grand-parc, la zone
industrielle Est, les quartiers du Pont de la Soie, de la Tase et de la Côte, le pont
de Cusset et l’usine hydroélectrique, le Pont des Planches, l’Ecoin/Thibaude, le
Mas du Taureau, le Pré de l’Herpe, le centre-ville. 
A 11h, retour à l’Hôtel de ville où seront accueillies aussi les personnes qui
n’ont pas pu participer à la visite commentée. La projection du film astrono-
mique “Le ciel des Mayas” leur sera proposé au planétarium à 11h15.
A 12h, le maire Bernard Genin les accueillera en présence des représentants
des services municipaux. Des kits d’accueil seront ensuite remis aux nouveaux
habitants qui se verront offrir un buffet pour clore ce moment convivial.
Pratique : inscriptions au plus tard le 11 avril soit en retournant le coupon-
réponse du courrier envoyé à chaque nouvel habitant, soit par téléphone au
04 72 04 81 06 ou par courriel à l’adresse suivante : dircomm@vaulx.sitiv.fr
Informations complémentaires sur le site de la Ville :  www.vaulx-en-velin.com

15AVR/17JUIN Lectures 
multilingues, d’une langue à l’autre
“Les lectures multilingues sont nées, il y a six ans, d’une orientation forte des biblio-
thèques en direction des personnes qui parlent d’autres langues que le français”,
explique Laëtitia Bau chargée de la coordination des bibliothèques municipa-
les qui souligne “l’importance du fonds de livres en langue étrangère sur la ville”.
Ainsi, les lectures multilingues s’inscrivent non seulement dans une politique
culturelle d’ouverture mais aussi dans une volonté forte de valoriser les
savoirs des habitants.
Pratique : le 15 avril à 19h30, bibliothèque Paul-Eluard, pôle culturel du
Bourg, 55 rue de la République. Tél : 04 78 79 51 46 (45). Le 11 mai à 17h,
bibliothèque de l’Ecoin, école primaire Makarenko B, promenade Lénine. Tél :
04 78 80 58 10. Le 17 juin à 20h, clôture à la bibliothèque Chassine, mairie
annexe du Sud, en partenariat avec le centre social et culturel Peyri. Tél : 04 72
37 87 69.
Pour le calendrier précis des répétitions avant les soirées, prendre directe-
ment contact avec les bibliothèques.

VEN15AVR

CHANTER pour des idées, prêter sa
voix aux chants de lutte, chanter
pour ne pas oublier. Faire chorale
avec des enfants pour que ces der-
niers connaissent les chants de
révolte et d’espoir qui, de tout temps,
ont accompagné les luttes des peu-
ples. Voilà ce qui anime le Chœur du
souvenir de l’association Mémoires.
Associé aux Ans chanteurs et à une
classe de CM2 de l’école primaire
Pierre et Marie-Curie, ce chœur pré-
sentera le 15 avril à la mairie annexe
un spectacle de chant, lecture et
danse sur le thème “de la Révolution
à la Commune de Paris”. Monique
Martin, qui tient le rôle de chef de
chœur, est régulièrement intervenue
pour faire répéter les élèves, seuls ou
accompagnés des chorales. “Depuis
près de cinq ans, nous travaillons avec
l’association Mémoires sur un projet
histoire et musique, explique
Catherine Guichardaz, directrice de
l’école primaire Curie. Ainsi avons-
nous abordé par le chant : la révolte
des canuts, la première guerre mon-
diale, la guerre d’Espagne, la
Résistance…”

De leur côté, les enfants savent pour-
quoi un tel répertoire les instruit.
“Pour savoir ce qui s’est passé avant”,
dit une élève ; “Parce que ces chansons
ont été écrites et chantées à l’époque
des évènements, par des acteurs et des
témoins de l’histoire”, dit une autre.
Reprendre les paroles de La guerre
des paysans, La carmagnole, La
Marseillaise, du Chant du départ, du
Chant des ouvriers, c’est une manière
de percevoir le vécu des opprimés –
qu’ils aient été paysans ou ouvriers –
le combat des révoltés, leurs aspira-
tions. Qui plus est, à l’heure du 140e

anniversaire de la Commune de Paris,
les chanteurs, jeunes aux côtés des
anciens, uniront leurs voix pour
entonner La semaine sanglante, Le
temps des cerises, C’est la commune
qui vaincra… Et parler de ces hom-
mes et ces femmes qui aspiraient à
un monde nouveau. Ceux qui por-
taient le drapeau rouge et tentaient
de rallier à leur combat le plus grand
nombre : “Peuple, qu’es-tu ? Le droit ;
peuple, qu’es-tu ? Le nombre. Et cepen-
dant on t’a dompté… Le marchand qui
te tond, qui trafique dans l’ombre, a

pâli quand il t’a compté…” 
(1)

. Ceux qui
disaient : “Quand tous les pauvres s’y
mettront”.
Vif était alors l’espoir de “liberté, éga-
lité, fraternité”. Vif il demeure. Et ces
voix de nous rappeler qu’il est tou-
jours temps pour choisir d’autres
voies que celles où l’on nous mène.
Comme le dit un certain refrain(2) :
“Tout ça n’empêche pas, Nicolas, qu’la
Commune n’est pas morte. Tout ça
n’empêche pas, Nicolas, qu’la
Commune n’est pas morte !”
Fabienne Machurat

(1) Le Drapeau rouge, 1870. Paroles de Justin
Bailly.
(2) Elle n’est pas morte, 1886.     Paroles d’Eugène
Pottier.

Pratique : De la Révolution à la
Commune de Paris, spectacle pro-
posé par le chœur du souvenir, la
chorale Les Ans chanteurs, les CM2
de Madame Guichardaz (école Curie),
Maurice et Marie-Claude Luya, le
vendredi 15 avril à 14h à la mairie
annexe de La Côte. Suivra, en juin, un
second spectacle intitulé : de la
Commune de Paris à la Résistance.

Des enfants font écho aux chants
de la Révolution et de la Commune
Mémoires et son chœur du souvenir, la chorale les Ans chanteurs et toute une classe
de l’école Pierre et Marie-Curie unissent leurs voix pour chanter les révoltes et com-
mémorer le 140e anniversaire de la Commune de Paris.

MER13AVR
Atelier autour du théâtre
La MJC propose aux 8 à 12 ans, les
mercredis de janvier à juin, un atelier
théâtre d’ombre, mime et commedia
dell’arte, de 14h à 16h30, salle du
Bourg, 55 rue de la République, au
Village. Renseignements à la MJC : 13,
avenue Henri-Barbusse. Tél. 04 72 04
13 89.
Sur le ring
Ou une leçon de boxe suivie d’un
spectacle. C’est le programme pro-
posé par le LucaThéâtre, troupe en
résidence à Vaulx, le mercredi 13 avril.
Après un cours improvisé, Laurent
Vercelletto interprètera Un steack, de
Jack London, accompagné au bando-
néon par William Sabatier. 
A 20h30, salle de boxe de la MJC, 13
avenue Henri-Barbusse. Tél. 04 72 04
13 89. Entrée libre.

Croc’histoires !
Comptines, chansons, contes et his-
toires… A la bibliothèque Chassine
(rue Joseph-Blein. Tél. 04 72 37 87 69)
à 15h pour les 4-7 ans et à 16h pour
les 1-3 ans. A la bibliothèque de
l’Ecoin (promenade Lenine, école
Makarenko B.
Tél. 04 78 80 58 10) à 16 h, séance pour
tous. 
Théâtre et santé à la clinique de
l’Union
Une animation de prévention santé,
pour parler de la santé des dents sous
forme de pièce de théâtre, proposée
par la Caisse primaire d’assurance
maladie (CPAM), à partir de 14h. Les
jeunes spectateurs se verront aussi
distribuer une brosse à dent. Clinique
de l’Union, 43 rue Louis-Duclos.
Tél. 04 78 79 47 00.

Mais aussi...

Journée à la campagne
Dans le cadre de sorties familiales, le
centre social et culturel Peyri pro-
pose à ses adhérents une journée
campagnarde à Aveize (visite d’une
ferme pédagogique et petite ran-
donnée). Renseignements : 04 72 37
76 39.
Stages avec la MJC
Le 16 avril, place à la danse orientale
de 14h à 16h. Tarif : 5 euros le stage
(lors du premier stage prendre carte
adhésion de la MJC à 6 euros). MJC,

13 av. H-Barbusse. Tél. 04 72 04 13 89.
Les rencontres sportives
Le FC Vaulx affrontera Andrézieux à
18h au stade Jomard (avenue Paul-
Marcellin) en honneur Rhône-Alpes.
Du côté du Rink-hockey, l’équipe pre-
mière du Roc (D1) défie La
Vendéenne à 20h au gymnase
Croizat (avenue Roger-Salengro).
Boules : qualificatifs fédéraux
Qualificatifs fédéraux illimités en 3  et
4e divisions doubles par poules, à
partir de 8h30 au boulodrome
Flachet, 40 rue Jules Verne à Bron Tel
: 04 72 37 46 57. 

Mais aussi...
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Spectacle déjanté à la MJC
La compagnie Les Trobadors forcis
propose “Vrac orchestra”, un specta-
cle jeune public à partir de 7 ans. Sur
scène, trois sorcières hilarantes et
totalement barrées alternent chan-
sons, théâtre et prestidigitation. 
A 14h30 à la MJC : 13 avenue Henri-
Barbusse. Tarif : 3 euros.
Réservations au 04 72 04 13 89. 

Croc’histoires !
Comptines, chansons, contes et his-
toires… A la bibliothèque Chassine
(rue Joseph-Blein. Tél. 04 72 37 87 69)
à 15h pour les 4-7 ans et à 16h pour
les 1-3 ans. A la bibliothèque de
l’Ecoin (promenade Lenine, école
Makarenko B. Tél. 04 78 80 58 10) à 16
h, séance pour tous. 
Atelier autour du théâtre
La MJC propose aux 8 à 12 ans, les
mercredis de janvier à juin, un atelier
théâtre d’ombre, mime et commedia

dell’arte, de 14h à 16h30, salle du
Bourg, 55 rue de la République, au
Village. Renseignements à la MJC :
13, avenue Henri-Barbusse. Tél. 04 72
04 13 89.
Permanence de la Fnaca
La Fédération nationale des anciens
combattants en Algérie, Maroc et
Tunisie tient une permanence de 17h
à 18 h à la Maison du Combattant, 15
rue Franklin.
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MER20AVR
Cités ouvrières : ethnographies d’anciennes enclaves industrielles
Une conférence de François Duchêne, dans le cadre de la manifestation Une
ville des mémoires. Cet enseignant-chercheur à l’ENTPE, présentera l’ouvrage
qu’il a coordonné et qui regroupe sept enquêtes menées par des géographes,
des ethnologues, des urbanistes, sur le devenir des cités ouvrières, créées vers
la fin du XIXe et début du XXe siècle. L’une d’entre elles est consacrée à la cité
Tase et a été co-écrite avec Marie-Ghislaine Chassine. A la bibliothèque Marie-
Ghislaine Chassine, rue Joseph-Blein. Tél. 04 72 37 87 69.
AGQ Noirettes, Grolières
Assemblée générale quartier, à 19h au LCR des Grolières, 5 rue des Vergers.

VEN22AVR

JEU21AVR

Championnat de France 
de yoseikan budo
C’est une des disciplines associées
de la Fédération française de karaté
qui investit le palais des sports Jean-
Capiévic (place de la Nation) le
week-end de Pâques. Les minimes,
cadets et juniors combattent le
samedi 23 avril de 10h30 à 19h, pour
laisser alors la place à une rencontre
France-Italie. Le lendemain, les éli-
minatoires seniors se déroulent de
9h à 18h. Le lundi 25 est consacré au
concours technique à 10h, à la com-
pétition élite à 10h45 et à la remise
des récompenses à 11h30. Tarif : 5
euros par jour (3 euros le lundi). 

23/25AVR
Plus de 600 boulistes à Jomard
L’association sportive pétanque
Vaulx Village accueille au stade
Francisque-Jomard (avenue Paul-
Marcellin) le championnat du Rhône
de triplettes provençales, qualificatif
pour le championnat de France. Les
rencontres débutent à 8h les samedi
23 et dimanche 24, où la finale
devrait intervenir vers 17h.
Parallèlement, et toujours le diman-
che, se disputeront, et cette fois en
pétanque, le championnat du
Rhône tête à tête féminin et le
championnat du Rhône doublettes
jeunes (benjamins, minimes, cadets
et juniors). Et ce de 9h à 17h. L’entrée
au stade sera gratuite. 

24/25AVR

“LES QUELQUES jours de l’œuf” est un conte inachevé, c’est l’histoire d’un œuf
de fourrure géant qui apparaît dans un quartier et entame sa gestation. Le
phénomène interpelle les passants et provoque un échange… A La Côte le
samedi 23 avril, le théâtre investit la rue. La rue Salengro devient la scène où
l’histoire prend corps. La jeune compagnie créée par Magali Chabroud –
installée 9 rue Francia à Villeurbanne – invente des formes théâtrales contem-
poraines dans des lieux non dédiés à la représentation (immeubles, squares,
rues…). En prenant appui sur les usages et les habitudes d’un quartier, elle
insère des éléments surréalistes dans le quotidien afin de le détourner du réel. 
Contact : Komplexkapharnaüm au 04 72 37 12 16.
Boules : qualificatifs fédéraux
Qualificatifs fédéraux illimités en 4e division quadrettes par poules, à partir de
8h au boulodrome Flachet, 40 rue Jules Verne à Bron. Tel : 04 72 37 46 57. 

SAM23AVR
Le prix de la Ville à l’hippodrome
Ambiance garantie à l’hippodrome
de La Soie lors de cette journée où
les cavaliers “western” côtoieront les
chevaux de courses. Le trot sera à
l’honneur et les drivers participeront
notamment au prix de la Ville de
Vaulx-en-Velin. Côté animations il y
aura du rodéo, de la danse country,
des baptêmes à poneys, la voiture
suiveuse, des visites guidées… De
12h à 18h. www.leshippodromesde-
lyon.fr
Chasse aux œufs 
avec Culture Elles 
Une chasse aux œufs familiale orga-
nisée par l’association Culture Elles,
de 13h30 à 16h30, au parc Elsa-
Triolet. Les inscriptions sont ouver-
tes soit auprès de Culture-elles au 06
18 41 30 33, soit auprès de l’espace
Frachon au 04 72 04 94 56.
Participation 2 euros par personne
(et adhésion à l’association).
Présence obligatoire des parents. La
date limite des inscriptions est fixé
au 20 avril (attention les places sont
limitées).
Pharmacie de garde
Dardare-Perrier, 159 avenue
Franklin-Roosevelt à Bron. Tel : 04 78
26 81 15.

DIM24AVR

18H, vendredi 22 avril, place de la
Nation, devant le Planétarium préci-
sément. Les Vaudais sont invités par
le maire et la municipalité à lancer
officiellement les travaux du Pôle
d’astronomie et de culture spatiale.
Qui comprendra un bâtiment de
2000 m2 et son jardin astronomique.
Les travaux devraient durer 18 mois.
L’événement se fera également
ludique, puisque la troupe de théâ-
tre “Il sera une fois” proposera une
visite virtuelle des espaces du futur
équipement. Et réussir à faire visiter
un bâtiment qui n’est pas encore
sorti de terre est une prouesse qui
force le respect. 
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En permanence
Retrouvez l’actualité de la ville 
Evénements, résultats sportifs, actualité des 
associations, entreprises, ou des établissements
scolaires : tout ce qui n’a pu être publié dans sa
version papier est à retrouver sur le site du journal.
www.vaulx-en-velin-journal.com

Lancement des travaux du Pôle d’astronomie et de culture spatiale

Spectacle du
Blöffique Théâtre rue Salengro

Les Vaudais sont invités à découvrir le futur Pôle d’astronomie et de culture spatiale au cours d’un évènement
ludique et théâtral ouvert à tous.

Marché nature
Un marché de producteurs au cen-
tre-ville, les vendredis de 12h à 18h,
sur l’esplanade de l’Hôtel de Ville. 
Croc’histoires !
Comptines, chansons, contes et his-
toires… A la bibliothèque Georges-
Perec (rue Louis-Michoy. Tél. 04 72
97 03 50) à 17h : séance pour les
petits à partir de 3 ans, à 18h séance
pour les enfants à partir de 6 ans.

Mais aussi...
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FRONT DE GAUCHE

Après les élections cantonales…
A Vaulx-en-Velin : + 6 % par rapport
aux élections cantonales de 2004 et
+ 7 % par rapport aux élections
régionales de 2010 pour la candida-
ture de Nacer DENFIR et Michèle
TORTONESE. Au plan national, c’est la
2e force de gauche. Le Front de
Gauche est aujourd’hui un mouve-
ment politique majeur sur lequel il
faut compter pour conduire une
alternative contre la politique
conduite par la droite de Sarkozy-
Fillon.
Le vote Front de Gauche a été un
vote utile pour donner une suite aux
luttes pour les droits à l’emploi, à l’é-
ducation, à la santé, au logement,
pour construire un changement de
société face à l’injustice, pour
condamner sans équivoque la droite
et combattre le Front National. Le
Front de Gauche a contribué effica-
cement au succès de la gauche au
deuxième tour à Vaulx-en-Velin,
comme partout en France.
La qualité de ce résultat crée des exi-
gences pour Hélène Geoffroy, élue
pour représenter Vaulx-en-Velin : être
véritablement en opposition à la
droite au Conseil général du Rhône,
être plus à l’écoute et en soutien aux
préoccupations et revendications
des Vaudaises et des Vaudais, être en
soutien aux projets de notre ville et
de notre municipalité.
Mais nous exprimons deux inquiétu-
des pour l’avenir démocratique de
notre pays :
- la banalisation du Front National
avec ses idées antisociales, ultracon-
servatrices, racistes, haineuses, par la
droite qui bascule dans sa direction ;
- la force de l’abstention qui traduit
tout à la fois le désarroi, l’absence de
débat démocratique dans notre pays
et d’éducation à la vie publique, un
décalage entre la vie politique de cer-
tains et les préoccupations des
Françaises et des Français.
Nous voulons être clair : le Front
National est essentiellement fort des
faiblesses des autres partis qui se
sont succédés au gouvernement à
répondre à la crise sociale : chômage,
précarité, faiblesse des salaires et
retraites, incertitude pour l’avenir des
enfants et des jeunes …
Le Front National se fortifie de l’ab-
stention des autres, et ainsi détourne
l’aspiration des changements de
société. Le combat contre le FN exige
de la clarté. Il ne suffit pas de crier “au
feu” après avoir allumé l’incendie soit
par son instrumentalisation comme
le font la droite et Sarkozy, soit par
son incapacité à prendre en compte
les revendications de ceux qui souff-
rent du chômage, de la précarité, des
bas revenus, comme l’a fait le PS
quand il était au gouvernement…
Combattre le FN, c’est être clair sur les
choix de société, dans les réponses à
apporter à la crise, c’est faire quand
on est au gouvernement, ce que l’on
a dit quand on était dans l’opposition.
Aujourd’hui, la gauche ne doit pas
décevoir. Nous entendons ce mes-
sage, il doit l’être aussi par le PS et Les
Verts.
Le Front de Gauche fort de ses résul-
tats s’engage à amplifier la démarche
qui est la sienne :
- mobiliser celles et ceux, salariés ou
privés d’emploi, habitants de nos
quartiers populaires, qui n’en peu-
vent plus de la politique de la droite,
et soutenir leurs luttes ;
- mobiliser les électeurs de la “vraie
gauche” pour contribuer à la cons-
truction d’un changement de cap à
l’occasion des prochaines élections
présidentielles.

Marie-France VIEUX-MARCAUD
Maurice CHARRIER

GROUPE
LUTTE OUVRIÈRE

Pour eux les profits, pour nous
les sacrifices et la vie chère
Les bénéfices des grands groupes
industriels ont augmenté de 10 %, de
20 % et parfois bien plus en 2010.
Mais il n’y a pas de miracle ! 10 % de
bénéfices en plus, cela veut dire 10 %
de moins pour le monde du travail.
C’est aussi simple que cela. Tous leurs
profits ils les tirent de l’exploitation
des travailleurs et de leur parasitisme
sur le dos de toute la société. 
Et ce parasitisme ne fait que grandir. 
Il n’y a qu’à voir comment le gouver-
nement nous explique qu’il va falloir
faire des sacrifices parce que les défi-
cits se sont creusés et qu’il faut rem-
bourser la dette. Mais qui a fait cette
dette ? Qui a creusé ces déficits ? 
Aucun travailleur n’a vu la couleur de
cet argent. Par contre, l’Etat a mis à la
disposition de messieurs les ban-
quiers des dizaines, des centaines de
milliards sans oublier les cadeaux
faits aux industriels de l’automobile !
Et tout cela s’est rajouté aux milliards
d’aides et d’exonérations en tout
genre auxquels les capitalistes ont
droit en permanence. 
Il ne faut pas chercher plus loin : les
milliards qui manquent dans les cais-
ses de l’état et de la sécurité sociale
sont passés dans les poches de la
bourgeoisie. Cette dette, c’est la
dette de la bourgeoisie, c’est elle qui
en est redevable, mais c’est à nous
que le gouvernement veut la faire
payer. Les efforts, les sacrifices que le
gouvernement demande sont à sens
uniques, ils ne retombent que sur les
travailleurs, sur les chômeurs, sur les
plus pauvres. 
Quand le gouvernement recule l’âge
de départ à la retraite, ce ne sont pas
les banquiers qui sont concernés. Ca
ne leur fait rien, à eux ! Eux ils s’accro-
chent à leur fauteuil jusqu’à 65 ou 70
ans tellement la place est bonne.
Arrêter de travailler à 62, 65, 67 ans,
qu’est ce que ça peut faire à la bour-
geoisie ? Qu’est-ce que ça peut faire à
tous ces gens-là qui n’ont jamais rien
fait de leurs dix doigts si ce n’est tou-
cher aux dividendes du capital dont
ils ont hérité ? Regardez Mme
Bettencourt, elle a été à la retraite
toute sa vie, alors vous pensez que ça
la concerne ! 
Quand le gouvernement dérem-
bourse des médicaments et aug-
mente les franchises médicales, c’est
la même chose, ça ne touche pas les
riches. Ça ne les empêchera jamais
de se soigner. Ils y mettront le prix,
mais ils se soigneront. Mais combien
d’entre nous hésitent pour consulter
un médecin ou pour aller chez le
dentiste ? Combien d’entre nous
renoncent à acheter ce que l’on
appelle maintenant « les médica-
ments de confort » ? On arrive encore
à se faire soigner pour les maladies
graves et assez bien même, mais
pour tout un tas de problèmes de
santé, moins graves on se soigne de
moins en moins. 
Et on recule comme ça pour un tas
de choses. Et tout ça parce que la
bourgeoisie et les plus riches ne veu-
lent pas payer pour réparer les
dégâts qu’ils ont eux-mêmes causés. 
Ces gens là pleurent la bouche
pleine. Ils n’en ont jamais assez. Mais
ils finiront par faire exploser la colère
des travailleurs. Avec leur cynisme,
leur cupidité et leurs ignominies, ce
sont eux qui mettront le feu aux pou-
dres.

Nathalie ARTHAUD
Stéphane GUYON

Marie-Andrée MARSTEAU
lo.vaulx@gmail.com

GROUPE SOCIALISTES
ET APPARENTÉ

Faites nous honneur !
Nous remercions les vaudaises et les
vaudais qui ont permis à notre ras-
semblement de gauche, Le Parti
Socialiste, Le Choix Vaudais, Le Parti
Radical de Gauche, le Mouvement
Républicain et Citoyen,
Convergences Citoyennes, d’arriver
en tête au soir du premier tour avec
près de 30% des voix.  Au deuxième
tour, nous avons pu cantonner le
Front National au score qu’il avait en
2004, et ce grâce à une mobilisation
plus importante des vaudaises et des
vaudais, mais aussi grâce au soutien
de toute la gauche, des démocrates
et des républicains, grâce au soutien
également des autorités religieuses
de notre ville. 
Une victoire à 70% peut nous satis-
faire mais non pas nous réjouir
quand le taux d’abstention est si
élevé dans notre ville. Il nous faut
également constater que le Front
National séduit une partie de notre
population. Enfin, il faut s’indigner de
la posture non républicaine de l’UMP
appelant à voter blanc lorsque le PS
était face au FN, démontrant si
besoin en était que la Droite a non
seulement démantelé notre service
public, rendu les armes face à la pré-
carité mais qu’elle a également perdu
tout honneur. A la veille de l’élection
majeure que constitue l’élection pré-
sidentielle, la Gauche doit se rassem-
bler car nous avons l’obligation abso-
lue de gagner en 2012 afin d’enrayer
le délitement de notre pays. Il nous
faudra également combattre les
idées du Front National en dénon-
çant de fausses solutions qui ne s’ap-
puient que sur la désignation de
boucs émissaires qui en 1939 plon-
gèrent l’Europe dans la guerre. La
Gauche doit rouvrir des perspectives
afin de redonner l’espérance d’un
meilleur avenir.
Localement, bien que le  Conseil
Général du Rhône soit resté à Droite,
le groupe socialiste et apparenté
continuera à y porter avec force ses
engagements. C’est l’une des condi-
tions de notre crédibilité. Nous
serons présents sur les sujets priori-
taires de l’éducation avec la mise en
uvre d’un projet plus ambitieux pour
la réussite de nos collégiens, de la
politique d’insertion professionnelle,
sur les questions du logement si cru-
ciales, nous trouverons des cofinan-
cements pour accompagner les pro-
jets de notre commune.
L’autre condition de notre efficacité
consiste à faire reculer l’abstention et
le vote FN à Vaulx-en-Velin. Il est en
effet frappant de constater combien
nombre de nos  concitoyens sont
résignés. Sur notre ville, notre victoire
nous donne une immense responsa-
bilité. C’est la raison pour laquelle
nous nous associons à l’appel que
Bernard Genin, maire de Vaulx-en-
Velin a lancé le dimanche 27 mars,
qui vise à mobiliser la Gauche. En
outre, dans les prochaines semaines,
en lien avec notre action municipale,
nous prendrons des initiatives.
Enfin, les habitants rencontrés n’ont
cessé de dire « faites nous honneur !
». C’est un engagement fort du man-
dat de conseillère générale qui com-
mence. Faire honneur pour que les
vaudaises et les vaudais soient fiers
de leurs élus et qu’ensemble nous
redonnions à la politique toutes ses
lettres de noblesse, que nous ayons
pleinement au cur la conviction que
la politique change la vie.

Hélène GEOFFROY, 
Muriel LECERF, 

Morad AGGOUN

GROUPE AGIR À GAUCHE
AVEC LES VAUDAIS

Agir à gauche avec les Vaudais
Les dimanches 20 et 27 mars, les
Vaudais se sont exprimés pour les
élections cantonales. C’est l’absten-
tion qui, malheureusement, l’a
emporté très largement à Vaulx.
L’absence de lisibilité d’une élection
qui ne concerne que la moitié des
cantons et  du rôle du Conseil
Général  qui reste une institution peu
connue et lointaine ont probable-
ment participé à ce désintérêt. 
Comme il y a 6 ans et comme l’an
dernier, le Front National obtient le
deuxième score sur notre ville. En
nette progression, son score a
dépassé les 20% au 1er tour et a
atteint presque les 30% au 2e tour.
Cette montée du FN doit inquiéter
tous les Républicains qui se battent
contre le racisme, les exclusions et
toutes les formes de haines. 
L’abstention et la montée du Front
National constituent les deux pre-
miers enseignements particulière-
ment inquiétants de ce scrutin et doit
nous interroger sur notre façon de
faire de la politique et de redonner
de l’espoir à nos concitoyens. 
Pour notre part, parti en campagne
sans étiquette et sans mouvement,
nous avons rassemblé près de 600
Vaudais et pas loin de 12% des voix.
C’est un score important pour une
première expérience qui montre que
nous avons forgé une voie nouvelle à
Vaulx en Velin, une voie disposant
d’une représentativité sur laquelle il
faudra compter. 
Cette nouvelle voie repose tout d’a-
bord sur le souci toujours présent
que nous avons eu et que nous
aurons demain de défendre des pro-
positions concrètes et réalisables
ayant un véritable impact sur le quo-
tidien des Vaudais. Nous sommes les
seuls à avoir prôné que le Conseil
Général revoit sa politique en
matière de rénovation des collèges
en commençant par y mettre des
cantines. Car enfin, pourquoi aucun
collège n’a de cantine ? Pourquoi
aucun responsable politique, à part
nous, ne s’est battu pour cela ? Et,
plus largement, pourquoi ne pas
avoir été plus prévoyant en matière
d’effectifs dans les rénovations de
Barbusse et de Noirettes ? 
Cette nouvelle voie est également
celle d’une démarche collective.
Nous avons ainsi rassemblé au cours
de cette campagne un véritable col-
lectif d’acteurs Vaudais issus du
monde associatif, du monde sportif,
de tous les quartiers et de toutes les
générations. Nous avons construit et
défendu ensemble nos propositions
concrètes. 
A l’heure où le PS local d’Hélène
Geoffroy refuse toujours de répondre
favorablement à l’appel au
Rassemblement de la Gauche pro-
posé par le Maire, et ce malgré que
tous les candidats de Gauche ont
appelé à voter pour elle au second
tour, ce collectif continue de se situer
clairement dans la majorité munici-
pale et se joint à elle pour lui permet-
tre de constituer, avec près de 32%, la
première force de gauche sur notre
Ville.
Parce qu’aujourd’hui une voie collec-
tive qui refuse les guerres partisanes,
défend l’intérêt des Vaudais, établit
des propositions concrètes et donne
de la voix à ceux que l’on n’entend
pas a toute sa place à Vaulx en Velin,
nous allons poursuivre notre combat
en fondant une association qui porte
nos valeurs. Cette association est
ouverte à tous les Vaudais qui ont
envie de faire bouger leur ville. 

Philippe ZITTOUN, 
Batoul HACHANI

GROUPE RÉUSSIR ENSEMBLE
VAULX-EN-VELIN

Que peut-on retenir des derniè-
res élections cantonales à Vaulx-
en-Velin ?
Tout d’abord on ne peut pas se félici-
ter d’un tel scrutin, qui a vu 31 % des
électeurs seulement se déplacer aux
urnes au second tour (et 27,5 % au
1er tour). Madame Geoffroy n’est
élue qu’avec 4074 bulletins alors qu’il
y a prêt de 20 000 électeurs à Vaulx-
en-Velin.
C’est un très mauvais signe pour la
démocratie et c’est un très mauvais
signe pour notre ville. Cela nous rend
triste, d’autant que cela prive égale-
ment notre commune d’une opposi-
tion démocratique solide. Et chacun
le sait, le risque d’asphyxie ou de
paralysie dans pareil cas n’est jamais
bien loin.
Notre démocratie locale est grave-
ment malade. A qui la faute ? Vaste
question. Nous aurions tendance à
dire que nous avons tous une
responsabilité. L’Etat surement, les
élus territoriaux certainement, les
élus locaux et la majorité municipale
assurément.
Quels sont les remèdes ? Nous dou-
tons malheureusement que des solu-
tions toutes faites soient trouvées à
l’occasion de la réunion publique sur
les valeurs démocratiques que le
maire appelle de ses vœux.
Néanmoins nous apprécions l’idée
qu’il puisse se soucier de cette ques-
tion.

Nous revenons également sur les
commentaires faits par Monsieur
Genin à l’issue du second tour. Nous
ne pouvons pas le laisser dire qu’il est
honteux de ne pas entrer dans le
Front républicain.
Le Front républicain est une vaste
fumisterie, qui fait essentiellement le
jeu de la Gauche. C’est une idée qui
consiste à dire qu’on se regroupe offi-
ciellement pour dire « qu’on ne va
pas voter FN », alors que c’est ce
qu’une majorité de nos concitoyens
fait naturellement, sans attendre ce
positionnement qui n’entraine que 2
conséquences : le renforcement du
vote FN, qui se sent seul contre tous,
tel le chevalier Bayard ; mais surtout,
cela disqualifie tous les discours et les
positionnements politiques des aut-
res candidats qui, au premier tour, se
sont eux-mêmes opposés entre eux,
parfois avec virulence. Et donc, cela
contribue à décrédibiliser d’avantage
la classe politique dans son ensem-
ble.
Quant au Front National du point de
vue local, nous sommes étonnés que
le fantôme d’un boulanger de
Chassieu, qui a mis les pieds à Vaulx-
en-Velin en tout et pour tout trois
heures un dimanche d’élection,
puisse faire peur au Maire. Nous lui
souhaitons un peu plus de courage
politique pour affronter d’avantage
de danger que ces pieds nickelés là,
incapables évidemment de tenir les
manettes dans quelques assemblées
d’élus que ce soient.
A titre personnel, nous ne nous som-
mes pas abstenus et avons voté
blanc. Nous avons d’ailleurs plaisir à
constater que le vote blanc a repré-
senté 5,4% des votants au second
tour, contre 1,94 % au premier tour.
Et nous sommes de ceux qui pensent
que le vote blanc doit être valorisé et
comptabilisé dans les résultats
finaux, surtout si comme nous le
pensons également, le vote obliga-
toire pourrait être une bonne solu-
tion pour des communes comme la
notre.

Philippe MOINE
grouperevv@yahoo.fr
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LE CHOIX qui va se présenter aux
citoyens ne sera pas entre l’analo-
gique ou le tout numérique mais
entre rester téléspectateur ou rejoin-
dre une minorité de citoyens qui
vivent sans la télévision. En effet, l’ar-
rêt de la diffusion analogique sera
effectif sur tout le territoire français
en novembre 2011. C’est-à-dire que
ceux qui n’auront pas adapté leur
poste de télévision au numérique ne
pourront pas recevoir la télévision.
En dehors des aspects contraignants
pour ceux dont les postes de télévi-
sion sont reliés à une antenne râteau
et qui devront donc s’équiper d’un
mode de réception numérique, l’ob-
jectif du tout numérique est d’élargir
le spectre des canaux de diffusion.
L’arrêt de l’analogique libère en effet
des fréquences. Ces nouvelles fré-
quences seront utilisées pour créer

de nouvelles chaînes et de nouveaux
services.
Afin de faciliter ce changement, une
information auprès du grand public
sera faite à partir du mois d’avril. Un
guide pratique du passage à la télé
tout numérique sera diffusé à l’en-
semble des foyers de la région. Des
points d’information fixes et mobiles
vont être mis en place dans les lieux
institutionnels publics qui le souhai-
tent, dans les galeries commerciales
et au cœur des événements et des
villes. Des aides financières pourront
être attribuées sous certaines condi-
tions pour les foyers dépendant
d’une réception hertzienne pour l’a-
chat, l’adaptation ou l’installation
d’une réception numérique. Les per-
sonnes âgées de plus de 70 ans, ou
souffrant d’un handicap égal ou
supérieur à 80 % pourront bénéficier

d’une assistante technique gratuite à
domicile à partir du mois de mai et
jusqu’à deux semaines après le pas-
sage à la télévision numérique. 
Enfin, les personnes recevant la télé
par ADSL ou le câble ne sont pas
concernées par ce changement.
Celles qui reçoivent déjà la TNT n’au-
ront qu’à rechercher et mémoriser les
nouveaux canaux des chaînes. Les
habitants d’un immeuble doivent
vérifier auprès de leur syndic ou du
bailleur si l’installation pourra rece-
voir les nouveaux canaux des chaînes
de la TNT après le passage au numé-
rique.

J.P

Renseignements : www.tousaunu-
merique.fr ou 0970 818 818 (prix
d’un appel local, du lundi au samedi
de 8h à 21h)
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TRAVAUX

Réfection des enrobés
Le service voirie du Grand-Lyon pro-
gramme pour les prochains mois une
campagne de réfection des enrobés sur
les voies suivantes : rue Centrale sur cer-
taines sections, rue Corneille, rue Rémy-
Cachet, rue Nelli, rue Corona et rue
Joliot-Curie.

Un ralentisseur rue Alfred-de-Musset
Le service voirie du Grand-Lyon pro-
gramme des travaux d’aménagement
d’un dispositif de ralentissement des
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TRAVAUX

PROPRETÉ
Prescriptions du règlement sani-
taire départemental et de l’arrêté
municipal 
- Les bacs sont sortis dès 6h les jours de
collecte et rentrés dès le passage du
camion.
- Les bacs à ordures ménagères, leurs
emplacements et leurs locaux doi-
vent être maintenus en constant état

de propreté, désinfectés et désinsec-
tisés aussi souvent que nécessaire et
au moins une fois par an. Le net-
toyage des bacs est effectué après
chaque vidage et ne doit pas être fait
sur la voie publique. Ces opérations
d’entretien ne doivent occasionner
aucune gêne au voisinage ou porter
atteinte à la santé des occupants des

immeubles.
- Les ordures ménagères doivent tou-
jours être pré-conditionnées dans
des sacs avant d’être mises dans le
bac roulant gris. Les sacs ne doivent
en aucun cas être déposés sur la voie
publique et en dehors des bacs.
Tri des déchets
Les déchets recyclables ne doivent
pas être mélangés avec les ordures
ménagères. Les bouteilles et pots en
verre sont collectés en apport volon-
taire dans les silos sur la voie
publique. Les emballages ménagers
(bouteilles en plastique, boîtes de
conserve, canettes, aérosols, embal-
lages cartons, briques alimentai-
res…) et les journaux/magazines
sont collectés dans les bacs verts.
Collecte en déchèterie
Il faut se rendre en déchèterie pour
déposer les déchets suivants :
- Déchets encombrants : gros car-
tons, vieux meubles, literie, gravats,
ferraille.
- Déchets dangereux : produits de
nettoyage, d’entretien, de bricolage,
d'hygiène et de santé, de jardinage,
huiles de vidange et batteries.
- Déchets électriques et électro-
niques : réfrigérateurs et congéla-
teurs, télévisions, ordinateurs, lave-
vaisselle, cuisinières, fours, fours à
micro-ondes, sèche-linge, lave-linge,
radiateurs…
- Déchets textiles : vêtements usagés,
vieux tapis, rideaux...
- Déchets végétaux 
Déchèterie : 15, rue Mendès-France.
Tél. 04 78 80 71 39. Du lundi au
samedi, de 8h30 à 12h et de 13h30 à
18h. Le dimanche de 9h à 12h jus-
qu’au 31 octobre.
Du 1er novembre au 31 mars, du lundi
au samedi de 9h à 12h et de 14h à
17h. Le dimanche de 9h à 12h.

Collecte des déchets ménagers

HYGIÈNE
LES SERVICES du Grand-Lyon (direction de l'eau, service d’exploitation réseau)
effectueront une opération de dératisation à Vaulx-en-Velin à partir du 11 avril.
Tout d’abord sur le secteur du Mas du Taureau, du Pré de l'Herpe, des Noirettes,
des Grolières et du centre-ville, du 11 au 15 avril. Puis, sur le reste de la ville jus-
qu’à mi-mai. La présence de rats est régulièrement signalée sur le territoire de la
commune. Elle est notamment liée aux démolitions et nouvelles constructions
mais aussi à la présence permanente de sacs d’ordures déposés en dehors des
bacs à ordures ou de la nourriture déposée à même le sol. Pour un maximum
d’efficacité de cette opération de dératisation, le Grand-Lyon demande aux ser-
vices publics, aux bailleurs, aux régies, aux associations syndicales de co-lotis
(lotissements) et aux particuliers, de procéder dans le même temps à une déra-
tisation de leurs propriétés.

DératisationTRANSPORTS
A LA SUITE de la mise en place de la ligne Leslys-Rhônexpress reliant Lyon à l’aé-
roport Saint-Exupéry, des travaux d’aménagement doivent avoir lieu afin d’op-
timiser la ligne Lea-T3 empruntant le même tracé. Entre la gare de la Part-Dieu
et la station Meyzieu, les rames de Leslys circulent en effet sur la même infras-
tructure que celle de la ligne T3. Trois sites sont concernés par ces aménage-
ments : le parc-relais de Meyzieu, terminus de la ligne, sera agrandi avec la créa-
tion d’une voie et un quai de reprise des voyageurs en toute sécurité. A la sta-
tion de la Soie, le quai côté pôle multimodal sera allongé pour permettre à deux
rames n’offrant pas le même service de stationner au même moment. A la Part-
Dieu sera mis en service un terminus de secours. Ces travaux font l’objet d’une
enquête publique jusqu’au 5 mai. A Vaulx-en-Velin, le commissaire enquêteur
sera présent à la direction municipale du Développement urbain (19 rue Jules-
Romains), le 13 avril de 10h à 12h et le 26 avril de 14h à 16h. Tél. 04 72 04 81 29. 

Enquête publique sur la ligne T3

TECHNOLOGIE Qu’on le veuille ou non, le passage à la télévision numérique aura lieu dans tous les départements de France de
manière progressive. Pour le Rhône, l’échéance est fixée au 14 juin 2011. D’ici là, les téléspectateurs auront dû
adapter leur installation de télévision au numérique. 

La télévision numérique pour tous

véhicules intégrant un passage pour les piétons rue Alfred-de-
Musset, à l’angle de l’allée du Stade. Cet aménagement, en
complément du dispositif déjà mis en place à l’angle avec la
rue de l’Ancienne Eglise, permettra de ralentir considérable-
ment la vitesse des véhicules sur cette voirie. La traversée des
piétons en sera grandement améliorée. Les travaux devraient
débuter avant la fin du premier semestre.

Passage piétons protégé à l’angle de Monmousseau et Lesire
Le service voirie du Grand-Lyon programme des travaux d’a-
ménagement d’un passage pour les piétons, protégé par un
refuge, sur l’avenue Gaston-Monmousseau, à l’angle de la rue
Lesire. Ce dispositif améliorera grandement la sécurité  des pié-
tons notamment des enfants particulièrement nombreux qui
se rendent au collège Jean-Vilar de Villeurbanne Saint-Jean.
Les travaux débuteront avant la fin de l’année scolaire.

Travaux sur le réseau d’eau potable
L’entreprise Sade va engager des travaux de branchements sur
le réseau eau potable depuis le avril jusqu’au 13 mai, pour le
compte de Véolia, sur le réseau eau potable rue Louis-Duclos
section Lavoisier/Franklin. La circulation des véhicules se fera
suivant l’avancement de l’atelier par alternat par feux tricolores
ou manuellement. L’entreprise mettra tout en œuvre pour
minimiser la gêne aux riverains et usagers de la voie. Pour cela,
tous les soirs et les week-ends la circulation normale des véhi-
cules sera rétablie.

Gratuits et libres d’accès, les lieux d’accueil permettent la sociabilisation des
tout petits et un temps d’échange et d’information pour les parents. 
Grandir à Loisir : 11 chemin Auguste-Renoir, les lundis de 15h à 18h.
Les Petits Pas : rue des Frères-Bertrand, les mardis de 14h30 à 17h30.
Le Cocon à Soi : centre social Peyri, rue Joseph-Blein, les jeudis de 14h à 17h.

Les lieux d’acueils parents-enfants



Les petites annonces ne pouvant faire
l’objet de vérifications systématiques,
elles sont publiées sous la seule
responsabilité de leurs auteurs.

SERVICES

• Donne terre de jardin, plusieurs m3.
Tel : 06 14 61 39 53.
• Cherche heures de ménage,
chèque emploi service accepté. Tel :
06 99 12 83 02.
• Assistante maternelle, secteur
Grand Bois, écoles Viennot et Vilars,
a 2 places de disponibles pour - de
2 ans et 1 place disponible pour +
de 2 ans. Tel : 06 34 40 18 50.

MEUBLES / MÉNAGER

• Vds friteuse + fondue 230V 800W
pour 2 personnes, état neuf, jamais
servi. Prix : 15 euros. Tel : 04 26 01 37
42.
• Vds mini four  en bon état 20 euros
+ lit pliant peu servi 30 euros. Tel :
06 27 81 64 78.
• Vds centrale vapeur CALOR avec sa
table a repasser, peu servi. Prix : 60
euros. Tel : 06 12 74 89 66.
• Vds machine à laver Brandt 40
euros + machine à coudre Singer 50
euros + petite télé 36 cm pour 30
euros + meuble TV gris avec plateau
en verre 40 euros + table ovale en
bois 1m60 x 1m pour 50 euros. Tel :
06 17 23 76 86.
• Vds matelas mousse en 140, état
neuf. Prix : 130 euros. Tel : 04 78 80
24 73.
• Vds bureau 80 euros + chaise dac-
tylo 10 euros + chevet 20 euros, en
très bon état. Tel : 06 67 48 02 87.
• Vds table de salon 45cm x 105cm
en verre fumé, état neuf. Prix : 30
euros. Tel : 04 72 37 49 81.
• Vds table de salon verre et pierre
80 euros + plateforme vibrante 60
euros, très bon état. Tel : 06 72 32 40
60.
• Vds sèche linge propre, très peu
servi. Prix : 80 euros. Tel : 06 65 74 99
25 après 16h30.
• Vds aspirateur sans sac. Prix : 25
euros. Tel : 04 78 82 01 59.
• Vds table ronde 2 abattants 50
euros + frigo 2/3 congélateur 1/3 de
marque Goldstar 100 euros. Tel : 04
78 80 71 23.
• Vds table de salon ovale en bon
état 50 euros + lit bébé blanc en
très bon état 50 euros. Tel : 04 78 80
73 50.
• Vds table de cuisine marron peu
servi 45 euros + boîtes de gâteaux
mariage 200 pièces 95 euros. Tel : 04
78 79 24 79.
• Vds meuble de cuisine avec plu-

sieurs éléments 200 euros à débat-
tre + cuisinière Arthur Martin avec
four électrique et feux gaz 400
euros à débattre. Tel : 06 09 84 31
24.
• Vds vaisselier bas et haut 5 portes,
4 tiroirs + 1 crédence L 220 x 50 en
aulne. Prix : 350 euros à débattre.
Tel : 04 78 79 06 35.
• Vds chambre bébé en bon état
avec lit + armoire + table à langer +
divers. Prix : 200 euros. Tel : 06 18 82
45 76.
• Vds table télé en merisier 300
euros + table et 4 chaises merisier
150 euros. Tel : 06 18 82 45 76.
• Vds raclette party en tôle émaillée
avec accessoires pour 8 personnes.
Peu servi. Prix : 15 euros. Tel : 06 17
48 00 69.

VÉHICULES

• Vds VTT dame 26 pouces, bon état,
révisé. Prix : 45 euros ferme. Tel : 06
17 48 00 69
• Vds barres de toit de R19, servie
une fois. Achetées 70 euros.
Vendues 30 euros. Tel : 04 78 79 07
50.
• Vds batterie voiture neuve Fullmen
excide 60AH. Prix : 45 euros. Tel : 06
17 48 00 69.
• Vds 2 jantes tôle pour Opel Vectra
Astra 14P neuves, noires. Prix : 25
euros. Tel : 06 17 48 00 69.
• Vds mobylette Peugeot 103 bleue,
6 900km, an 82, immatriculée avec
carte grise, roues bâtons. Prix : 650
euros. Tel : 06 19 71 13 99.
• Pour cause de maladie, vends C3
gris anthracite, an 2010, état neuf,
24 500km, argus 9 200 euros. Prix
de vente : 8 500 euros. Tel : 04 72 14
04 65.
• Vds Kia Picanto, an 2008, rouge,
toutes options, 4cv, 5 places, 24
500km. Prix : 8 000 euros. Très
urgent. Tel : 04 72 04 40 10.

DIVERS

• Donne outils de jardin, bêche, pio-
che, râteau. Tel : 04 72 14 04 65 heu-
res repas.
• Vds petite valise à roulettes pour
étudiant, état neuf, 70 x 40 cm avec
sacoche pour documents. Prix : 15
euros. Tel : 04 26 01 37 42.
• Vds parapluie grande taille. Prix :
10 euros. Tel : 04 26 01 37 42.
• Vds évier blanc en grès 2 bacs
1m20 x 60cm pour 30 euros + livres
de poche divers à 1 euro pièce. Tel :
06 17 23 76 86.
• Vds litière à chat fermée + caisson
de voyage + arbre à chat, le tout 30
euros + donne litière + couverture

+ jouets. Tel : 04 78 82 01 59.
• Vds mobile musical télécom-
mandé pour bébé, en bon état. Prix
: 25 euros. Tel : 06 12 74 89 66.
• Vds poussette Beebop noire avec
nacelle + transat Fisher Price balan-
celle musicale, très bon état. Prix :
175 euros. Tel : 04 78 26 15 75.
• Vds baignoire enfant bon état 15
euros + par en bois neuf 30 euros.
Prix du lot : 40 euros. Tel : 04 72 04
30 81.
• Vds vélo appartement spécial car-
dio. Prix : 170 euros. Tel : 06 27 34 22
20.
• Vds veste cuir porc pour femme,
état neuf, T40. Prix : 90 euros. Tel : 06
60 71 33 08.
• Vds sandales roses Barbie fermées
par scratch P26, neuves. Prix : 15
euros. Tel : 06 18 72 01 13.
• Vds lot de 3 costumes homme
gris/noir/taupe, veste T50,  panta-
lon T42. Prix du lot 120 euros. Tel :
06 12 27 53 07.
• Vds télé couleur portable avec
télécommande 30 euros +  télé 55
couleur avec télécommande +
parabole neuve dans emballage 40
euros. Tel : 06 19 71 13 99.
• Vds jeux originaux XBOX 360 :
Banjo KA200IE, Fifa 2010, Top Spin 3
tennis, Tomb Raider. Excellent état,
complet, avec boîte et notice. Prix
sacrifié 20 euros les 2 jeux. Tel : 06
28 34 13 91. 
• Vds 100 films VHS avec boîtiers
jaquettes + 24 cassettes vierges.
Prix : 350 euros à débattre. Tel : 04
72 04 28 93.
• Vds 3 coffrets avec vis, boulons,
clous et chevilles. Prix : 250 euros à
débattre. Tel : 04 72 04 28 93.
• Vds petits minéraux, cristaux et
coquillages. Prix : 250 euros à
débattre. Tel : 04 72 04 28 93.
• Vds 648 pin’s. Prix : 200 euros à
débattre. Tel : 04 72 04 28 93.
• Vds pour les fans du Mondial 1998
les livres, posters, médailles et pin’s.
Prix : 250 euros à débattre. Tel : 04
72 04 28 93.
• Vds 17 cartes téléphoniques. Prix :
2 euros pièce à débattre. Tel : 04 72
04 28 93.
• Vds 10 timbres sur les chats. Prix : 1
euro pièce. Tel : 04 72 04 28 93.
• Vds PC compact, P4 intel, complet,
1GO RAM, écran plat 17, haut par-
leur, graveur DVD, home suite
bureautique, le tout bicolore
noir/gris assorti. Prix : 250 euros.
Tel : 06 17 48 00 69.
• Vds téléphone Nokia 3310 en bon
état, chargeur, boîte. Prix : 8 euros.
Tel : 06 17 48 00 69.
• Vds téléphone portable LG, servi 3
mois, à clapet, 3G, modèle U8290,

photos, MP3, boîte avec tous les
accessoires. Prix : 38 euros. Tel : 06
17 48 00 69.

IMMOBILIER VENTE

• Magasin prêt à porter à Vaulx-en-
Velin village, 80m2 avec 2 vitrines +
réserves. Bon chiffre d’affaire. Tel :
04 72 04 54 31.
• Vds bar restaurant avec 2 petits
appartements très bien situés avec
terrasse et véranda à Bourg en
Bresse centre. Prix : 30 000 euros.
Tel : 06 46 35 28 86.
• Vds maison en pierres à rénover
sur Rozier côtes d’Aurec (42) à 97km
dont 75km sur voies rapides, sur-
face habitable 120m2 en duplex, 4
pièces, 2 chambres, parking inté-
rieur, terrain 50m2, vue dégagée,
chauffage à prévoir. Prix : 51 000
euros. Tel : 06 58 80 03 97.
• Vds T5 de 93m2, peu de travaux, 2
balcons, 3 chambres, sdb, sd, cellier,
4 baies vitrées double vitrage, dou-
ble séjour, wc, cuisine refaite à neuf
+ place parking privé. Prix : 145 000
euros. Tel : 06 74 25 05 81.
• particulier vends maison neuve de
2009 avec 106m2 habitable sur
350m2 de terrain, proximité nou-
veau centre, 3 chambres, séjour. Prix :
292 000 euros. Tel : 06 62 45 32 26.
• Appartement grand F3 de 73m2 +
garage fermé, chemin Godille, 2
chambres, cuisine, coin repas,
séjour, cellier, balcon, 9e/10 étages.
Prix : 120 000 euros. Tel : 04 78 80 21
87.
• Vds F5 de 106m2 sans travaux, 4
chambres, salle à manger, salon,
balcon, sdb, double vitrage, cuisine
équipée + garage. Prix : 170 000
euros. Tel : 06 19 57 89 62.
• Vds T4 de 90m2, prêt à vivre, sans
vis-à-vis, proche commodités, cui-
sine équipée, sdb meublée et carre-

lée + terrasse + cave + garage. Prix :
169 000 euros. Tel : 06 78 21 67 64.
• Vds appartement T4 dans rési-
dence calme, pas de travaux, en
bon état, vers église Vaulx village.
Prix : 140 000 euros. Tel : 06 72 11 91
63.
• Vds joli T3 + garage, au 11 chemin
des Plates, cuisine US + séjour de
39m2, grand balcon fermé et car-
relé. Tel : 06 81 30 04 57.
• Vds F4 en très bon état dans rési-
dence calme à Vaulx village, 3
chambres, cuisine et sdb équipées,
chauffage collectif, double vitrage.
Prix : 140 000 euros. Tel : 06 72 91 11
63.

IMMOBILIER LOCATION

• Loue garage neuf de 16m2 au 9
rue Jeanne Morele à côté de Grand
Frais. Location : 100 euros + char-
ges. Tel : 04 27 44 00 08.
• Loue T3 chemin de la Godille de
83m2, très spacieux, parquet, carre-
lage, balcon, au 1er étage avec
ascenseur + place parking privé.
Tel : 06 15 47 60 28.
• Particulier loue villa plain pied +
dépendances, vue dégagée sur
parc protégé (42 St Etienne) F4 de
90m2 avec 3 chambres, cheminée,
terrain arboré clos de 1000m2.
Loyer 890 euros sans frais d’agence.
Tel : 06 21 25 48 23.

ANIMAUX

• Perdu vendredi 4 février, chat mâle
blanc avec tâches rousses, portant
un collier vert, secteur Vaulx-village.
Merci de nous contacter si vous le
retrouvez. Tel : 06 25 34 05 91.

Pour paraître dans le journal du 20 avril, les petites annonces devront
parvenir à “Vaulx-en-Velin Journal” avant le 15 avril en utilisant obliga-
toirement le coupon prévu à cet effet. Ces petites annonces gratuites
sont réservées aux particuliers demeurant sur Vaulx-en-Velin.

Vaulx le journal vous offre la possibilité de faire publier 
gratuitement une petite annonce

NOM : ..................................................................................................................................................Tél. ...........................................................................................

Adresse : ..................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

Découpez ce coupon, et envoyez-le à l'adresse suivante :
Vaulx le journal/Petites Annonces, BP 244. 69515 Vaulx-en-Velin Cedex.

✁

● Appartement 200 000 € - DPE C - Rare
immeuble  standing T4, séjour, cuis éq,  suite
parent, 2 ch, sdb, gde terrasse privée de
27m2,  gd balc, pkg ss-sol + cave. Frais
notaire réduit.! Belles prestations.
● Maison 234 000 € - DPE C - T 5 de 103m2,
séj, cuis, 2 wc, 4 ch, sdb, cellier, gd gge, puits,
terrain d’environ 202m2. 
● Maison 257 000 € - DPE C - Belle maison
dans lotissement, en très bon état, séjour,
cuisine équipée, sdb, 2 wc, dégagement,
grand garage, jardin de 160m2.
● Maison 272 000 € - DPE C - ds lotis de 2005
fermé, très agréable, T5 proche commodités,
gge cellier, cuis aménagée, séj avec terrasse
et au 1er étg 4 ch, sdb, dressing, terr 343m2.
● Maison 290 000 € - limite parc de Miribel -
DPE C - Très belle  sur 2 étg, séj, cuis. coin
repas, 4 ch, sdb, dble wc. Très belle terrasse
sur terrain de 312m2. Gge + place de parking.
Secteur très calme et environnement except.  
CENTRE 
● Appartement 105 000 € - DPE D - Proche
commerces, T4 avec dble séj, cuis indép, gd
balcon, 2 ch, sdb et gge en box . A voir vite.
● Appartement 107 000 € - DPE F - Av du 8
mai 45 - T3 avec séj, cuis, 2 ch, hall, placard,
balc, wc, sdb et cave. A voir. TBE général.
● Appartement 107 500 € - DPE D - grand T3
bis de 75m2 : séjour, salle à manger, cuis
meublée, bureau, 2 gdes ch, cellier, sdb ,balc
et place de parking privée et fermée. 
● Appartement 102 000 € - DPE D - La Godille

gd F3 de 73m2 agréable, 2 ch, cuis + coin
repas, balc, dressing, cellier intér + place pkg
privé. Bon état général. Idéal premier achat.
● Appartement 127 000 € - DPE D - Nouveau
centre - de 2007 - T2 en très bon état avec
entrée, séjour avec terrasse de 8m2, cuis
indép équipée, chambre et sdb + gge s.sol. 
● Appartement 128 000 € - DPE D - Chemin
des Plates - T5 de 86m2, dble séjour, 3 ch,
cuisine, sdb, wc, cellier, proches ttes commo-
dités + parking extérieur.
● Appartement 130 000 € - DPE D - Beau T4
de 90m2 proche commodités, beau séj par-
quet, cusine US éq, 2 celliers, balc carrelé, 3
ch, nbrx rangements, dble vitrage pvc + gge.
● Appartement 133 000 € - DPE D - T5 ch de
la Godille, 4 chambres, séjour, cuisine, wc,
sdb, hall, balcon, place de parking. A saisir. 
● Appartement 138 000 € - DPE D - Proche
toutes commodités, séj, cuis aménagée et
équipée, 3 ch, sdb, 3 balcons dont 2 fermés
par baies vitrées + cave. Double vitrage.
● Appartement 138 500 € - DPE C - grand T5
avec séjour, cuisine éq, 4 chambres, cellier,
loggia, sdb, wc, garage. A VOIR. 
● Appartement 139 000 € - DPE D - Ch godille
T5 de 100m², 4 ch, séj, cuis, coin  repas, coin
bureau, cellier, sdb, terrasse, gge et pkg pri-
vés fermés, sect. ZF donc taux à 0% + élevé.
● Appartement 140 000 € - DPE D - Zone
Franche - Très beau T4 de 78m2 avec dble séj,
cuis équipée, 2 ch, sdb, wc, dble vitrage, 2
balcons, très près des commerces - A visiter.

● Appartement 143 000 € - DPE D - T5 de
84m2 en très bon état, très près commodités,
dble séj, cuis éq, sde, 3 chbres, grand balcon.
● Appartement 170 000 € - DPE E - Nouveau
Centre - Très beau T4, proche toutes commo-
dités, avec une entrée, cuisine, séjour, 3 ch,
wc, sdb, nbrx rangements, loggia, grande
terrasse + garage + cave. A découvrir.
● Maison 245 000 € - DPE F - La Rize -T4, 3
ch, séj avec cheminée, cuis éq, sdb, terrasse,
ss sol, terrain de 300m2 sans vis à vis. Urgent. 
● Maison 331 500 € - DPE E - 2 appart dont 1
T4 au 1er de 90m2, 3 ch, séj, cuis, sdb + rdc 1
T2 de 58m2, 1 ch, séj, cuis, sde + gge aména-
geable de 40m2 sur terrain de 520m2. Idéal
prof libérale car secteur Zone Franche et pos-
sibilité 10 places de parking devant.
CARRE DE SOIE
● Maison 316 000 € - DPE E - La Côte - Carré
de Soie - belle maison Type 4 ds impasse
calme, séj, cuis aménagée, 3 ch dont 1 avec
balc, gde sdb, terrasse, gge, terrain de 510m2.
● Appartement 120 000 € - DPE G - T2 ds gde
maison, séj, 1 ch, cuis + cave + terrain 100m2.
DIVERS
● Local 103 500 € - Nouveau Centre - ZF -
DPE D -Très beau local commercial de 2005
en très bon état de 70m2 environ, vitrine côté
rue. TVA récup. Plus d’infos nous contacter.
● Appartement 158 000 € - DPE D - Rillieux
ds petite copro vue imprenable, 85m2, séj
avec balc S/O, cuis éq, avec balc, 3 ch, nbrx
rangements + cave. Coup de coeur assuré. 

VILLAGE
● Appartement 90 000 € - DPE E - Dans
petite copro entre village et centre - T3
de 53,15m2 avec séjour, cuisine, 2 ch,
sdb,wc, balcon + cave. A voir.
● Appartement 100 000 € - DPE D - dans
résidence en cours de rénovation,
espace vert, copro fermée, joli T3 refait,
2 ch, cuisine avec balcon, séjour, dble
vitrage pvc + cave + place parking privé
● Appartement 121 500 € - DPE D - Ds
immeuble de standing joli T2 de 37m2,
séjour, 1 ch, sdb, wc, cuisine us, balc
sans vis à vis, place pkg sous-
sol+cave!!! Proche toutes commodités.
idéal premier achat.
● Appartement 122 000 € - DPE D - A la

limite du village, très beau T4 trans-
formé en T3 d’environ 65m2, gd séjour,
1 chambre, cuisine + cave + garage.
● Appartement 145 000 € - DPE D - ds
petite résidence calme les Jonquilles, T3
de 60m2 en très bon état, séjour, cuis éq,
2 ch, sdb,wc, loggia, cave, proche ttes
commodités.
● Appartement 149 100 € - DPE B - Rare,
résidence Le Clos, T5 de 80m2 traversant
et sans vis à vis, dble séj, cuis, 3 ch et
sdb. balc. nbrx rangements. Dble vitrage
récent + cave + place stationnement.  
● Appartement 173 500 € - DPE C - ds
copro de standing, très bel appart récent
(2007) T3, séj, cuis éq, 2 ch, sdb, gd balc
env 12m² et 1 place pkg ss-sol + cave. 

an
no

nc
es

16

BP 244 - 69515 Vaulx-en-Velin cedex
Tel : 04 72 04 04 92
Fax : 04 72 04 85 28
vaulxmag@wanadoo.fr

édité par la Ville de Vaulx-en-Velin

Diffusion : 20 500 exemplaires - Directeur de la publication : Le maire - Rédactrice
en chef : Edith Gatuing - Rédacteur en chef adjoint : Stéphane Legras - Rédaction :
Fabienne Machurat, Jeanne Paillard, Rochdi Chaabnia - Photos : Jean-Loup Bertheau,
Charly Bourganel - PAO : Bruno Valéra, Aleksandar Zauli - Réalisation : Public
Imprim®, BP 553, 69637 Vénissieux cedex - Impression : IPS - ZI des Communaux
01600 Reyrieux - N° ISSN : 2106-7813Va

ulx
-en

-V
eli

njo
ur

na
l-6

 av
ril

  2
01

1 -
 N

°2
8


